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OdttorM 

Triste bilan ? 


Au lieu de critiquer... agissez, Informez-vous... lisez et comparez votre 
analyse de la situation avec les travaux des chercheurs des années pré¬ 
cédentes, rencontrez d'autres passionnés et échangez vos idées, renseignez-vous, faites des enquêtes 
de terrain, comparez et communiquez activement pour permettre à l'ufologie d'exister. Tout cela est le [ 

minimum pour arriver à unifier les bonnes volontés au sein d'une structure qui puisse rivaliser avec les ! 

médias et s'imposer comme principal intervenant dans la recherche de la vérité sur le phénomène O.V.N.I [' 


L 'ufologie n'est pas une science exacte, ce 
n'est d'ailleurs pas une science tout court, 
c'est simplement l'étude, non pas d'un phénomène in¬ 
compréhensible, mais plutôt des témoignages en re¬ 
lation avec des faits auxquels il ne nous est pas pos¬ 
sible en l'état actuel des choses de déterminer ni la 
source, ni le but, si tant est qu'ils aient une explication 
rationnelle d'un point de vue humain. Faire de l'ufolo- 
gie reste par conséquent très subjectif et si beaucoup 
se proclament haut et fort ufologues ou chercheurs, il 
convient de remettre certaines choses à leur place. 


Pendant ce temps, le phénomène OVNI continue 
inlassablement de s'immiscer dans notre quotidien, 
toujours avec la même impunité, il est donc grand 
temps de se retrousser les manches car il faut aller 
encore plus loin, il faut nous structurer et fédérer les 
bonnes volontés. 

Le chemin qu'il nous reste donc à parcourir est 
encore énorme pour se mettre au niveau de certaines 
autres organisations étrangères par exemple. En 
France chacun tente de faire son petit truc dans son 
coin... C'est plutôt regrettable pour tout le monde. 


Tout çà pour dire que dans le marasme ésotérico- 
culturel français, dans lequel le phénomène OVNI 
tient une place prépondérante d'un point de vue so¬ 
ciologique j'entends, il existe de multiples catégories 
de personnes qui, pour des raisons aussi diverses 
que nombreuses, sont amenées à s'intéresser de 
près ou de loin à ces phénomènes et aux observa¬ 
tions qui en découlent. Sans rentrer dans les détails 
de l'ufologie made In France, très pitoyable de par 
son aspect général. Il est important de savoir ce que 
l'on recherche vraiment. Comme se plaît à le rappeler 
mon ami Jean-Luc Rivéra, « le phénomène OVNI... 
c'est un peu comme une auberge espagnole, on y 
trouve un peu tout ce que l'on cherche » et en ce qui 
concerne la population ufologique française, il n'est 
pas rare d'y côtoyer le meilleur comme le pire. 

Les querelles franchoulllardes continuent hélas à 
gangréner l'ufologie et notamment le vrai débat qui 
consisterait à s'informer de façon objective sur le su¬ 
jet. Aussi, il ne sert à rien de dépenser de l'énergie 
inutilement. Et du temps et de l'énergie, on en a plus 
que besoin pour faire de l'ufologie. 

La preuve flagrante de cette ambiance délétère 
que tout le monde dénonce, est l'Inexistence d'une 
revue digne de ce nom et d'une organisation natio¬ 
nale capable d'enquêter de façon rapide et sérieuse 
sur un événement ponctuel. Cet Indice très criant du 
manque de structures en France doit en effet faire ré¬ 
fléchir. Et il ne faut pas s'étonner si les médias conti¬ 
nuent de se désintéresser du sujet, même si certai¬ 
nes émissions laissent entrevoir une lueur d'espoir... 


Après ces quelques mots alarmistes, je voudrais 
mettre l'accent sur la nécessité urgente de créer une 
structure capable de tirer une revue à des milliers 
d'exemplaires mais également de publier régulière¬ 
ment les travaux de ses membres comme le font le 
CISU en Italie, la BUFORA en Angleterre ou le MU- 
FON et le CUFOS aux Etats-Unis. 

UFOmania tente de parvenir tant bien que mal à 
ce résultat final bien que les moyens fassent cruelle¬ 
ment défaut. Je ne désespère pas pour autant y par¬ 
venir un jour mais cela prendra certainement beau¬ 
coup de temps. Certains pourtant, oeuvrent déjà dans 
le bon sens et je tiens à les remercier pour leur travail 
au quotidien via Internet et notamment les sites Ata- 
raxie. Ovni-science (Jean-Jacaues Yvars), Triangle 

(PhiUooe Huleux) Les ovnis vus de près et UFOweb . 

qui font un boulot extraordinaire en matière de divul¬ 
gation de l'info en temps réel. Bravo, continuez... 

UFOmania se borne seulement à servir d'inter¬ 
médiaire en y ajoutant une petite touche personnelle 
sans pour autant retranscrire de façon bête et mé¬ 
chante ce que l'on trouve sur le Net. Mais je crois op¬ 
portun de travailler ensemble, les chercheurs, les en¬ 
quêteurs, les rédacteurs et webmasters pour propo¬ 
ser enfin un travail de fond qui puisse être pris au sé¬ 
rieux par le grand public mais surtout qui serve de ré¬ 
férence et qui fasse avancer de façon considérable 
les questionnements que chacun est en droit d'avoir 
sur le sujet OVNI. Vos réactions sont toujours les 
bienvenues... 

DIDIER GOMEZ 













Page 4 


UFOmania n''32 


€aM gwaflsaa ffr-wte 

Il est toujours très délicat d'analyser le contenu des témoignages qui nous 
parviennent avec la plus grande rigueur, car bien souvent il nous est matérielle¬ 
ment impossible de rencontrer tous les témoins, à plus forte raison quand il s'a¬ 
git d'observations se déroulant à l'étranger. C'est pourquoi, nous citons les sour¬ 
ces des informations que nous recevons afin que chacun puisse à un moment ou 
à un autre faire les vérifications qui s'imposent en pareil cas. Voici donc un aper¬ 
çu des cas à priori intéressants pour la recherche ufologique qui nous ont été 
communiqués pour le 1er trimestre 2002. 


OBSERVATION PRES DE TOURCOING, le 15 décembre 2001: 

Ufoweb-France rapporte le récit suivant: le 15 12 2001, à 6 h 40 une dame d'une soixantaine d'année a 
aperçu un petit cylindre lumineux de couleur jaune orange qui se déplaçait lentement dans le ciel d'Est 
en Ouest de Mouscron vers Tourcoing (59) cela a duré 30 secondes. Son étonnement s'est mue en véri¬ 
table stupeur lorsqu'elle a vu soudain s'allumer de manière instantanée dans le ciel une très grosse 
masse de formetriangulaire se déplaçant lentement. 

« C'était énorme même vu de loin au début cet objet était au dessus de Tourcoing ou de Neuville en Fer- 
rain mais il se dirigeait comme en glissant vers le quartier ou j'habiteet j'ai eu tout le loisir de le détail¬ 
ler même si je n'ai pas ose sortir j'avais tellement peur, " raconte Madame D. Elle a surtout vu la partie 
inférieure de ce triangle qui avançait une pointe en avant. Elle a également remarque six gros feux ou 
spots disposes près des sommets et le long des cotés ce qui ressortait le plus, c'était les feux bleus, des 
lumières fixes puissantes mais pas éblouissantes et qui n'éclairaient pas les environs tout le reste était 
sombre. "J'étais comme hypnotisée par ce triangle, derrière ma baie vitrée j'ai reculée et pour rien au 
monde je n'aurais voulu sortir. L'objet était à moins de 100 m ». 

Observations récentes en Belgique 

La presse s'est fait l'écho de plusieurs observations de phénomènes aériens non identifiés dans la région 
de Mouscron dans le courant de décembre 2001.En réalité les témoignages arrivés jusqu'à la SOBEPS 
remontent déjà à la fin août 2001. Dans la soirée du 22 août 2001, à Chaumont-Gistoux, plusieurs té¬ 
moins ont ainsi pu suivre les évolutions d'une douzaine de sphères lumineuses. Ce phénomène a pu être 
filmé et le document vidéo est actuellement en cours d'étude. 

Durant les mois de septembre et d'octobre 2001 plusieurs autres événements de type OVNI ont été enre¬ 
gistrés dans le Brabant Wallon. D'autres observations ont effectivement été signalées depuis, surtout 
dans la région de Mouscron, mais également aux environ de Namur et de Verviers, la plus récente au 
moment où ces lignes sont écrites remontant au 28 décembre 2001 à Chapelle-lez-Herlaimont (Hainaut). 
Actuellement tous les cas qui ont été signalés à la SOBEPS sont en cours d'enquête. Suivant en cela no¬ 
tre politique d'analyse aussi rigoureuse que possible du phénomène OVNI, nous ne donnerons pas ac¬ 
tuellement davantage de détails sur les témoins, les lieux d'observation et ce qui a été observé. Dès que 
les enquêtes auront abouti (vers la fin de janvier 2002 pour certaines), nous ne manquerons pas d'en dif¬ 
fuser l'essentiel des informations recueillies via ce site. 

Source Inforespace n°103 décembre 2001 
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LE POINT SUR LES OBSERVATIONS 
RECENTES EN BELGIQUE: 


La SOBEPS précise que des témoignages lui sont déjà parvenus depuis la fin Août 2001 : une dou¬ 
zaine de sphères lumineuses en évolution auraient été observées par plusieurs témoins dans la soirée du 
22 Août à Chaumont-Gistoux. Dans le Brabant Wallon, plusieurs observations entrent également dans la 
catégorie OVNI, et outre le cas de Mouscron rapporté dans la presse, des observations ont été rapportés 
àNamurs et Verviers, dont l'une le 28 Décembre 2001. La SOBEPS avec sa prudence louable préfère 
poursuivre ses enquêtes en cours que de divulguer dates et noms. 

Parallèlement, le « Centre Européen d'Etudes des Phénomènes Aériens » à Quevy recherche des té¬ 
moins. Son président Christian Daubioul dit que plusieurs témoins ont vu un ou plusieurs grands trian¬ 
gles sombres parfaitement immobiles et silencieux. L'un des témoins serait un policier de Mouscron ha¬ 
bitant le district de Blommes à 400 mètres de la frontière. 

Un journal local titre que les OVNIS sont de retour dans le ciel du Hainault « comme en 1989 » en men¬ 
tionnant que des observations ont eu lieu les 6,9,10 et 15 Décembre dans le Hainault et le long de la 
frontière Française entre 22:00 et 04:30 du matin. 

Le journal rapport le témoignage d'un ex-gendarme français installé à Mouscron comme suit: 

« Ma première observation s'est déroulée le Jeudi 6 Décembre entre 23 h 20 et 23 h 45. Entrant 
ma voiture dans mon garage, j'ai noté quelque chose d'inhabituel dans le ciel. Alors j'ai vu deux trian¬ 
gles lumineux, un du côté Est, l'autre vers l'Ouest où j'ai pu remarquer un cylindre jaune qui se dépla¬ 
çait autour de ce triangle en décrivant des rectangles . Sur les trois coins des triangles il y avait des lu¬ 
mières bleues... Je les ai observé à l'oeil nu, et avec des jumelles. J'ai également appelé mon épouse 
pour voir les phénomènes. Le Dimanche, 9 décembre, j'ai revu les deux triangles. Ils étaient exactement 
au même endroit, indépendamment du fait qu l'un était plus haut que l'autre. Je me suis alors recouché. 
Aux environs de 7 h 30 du matin, il y avait encore un triangle dans le ciel. Mais depuis lors, je ne les ai 
jamais revus. » 

Le journal explique que le même témoin avait vu des phénomènes identiques dans le ciel il y a douze 
ans, à une période à peu près identique de l'année (vers le 24 Décembre). Il est même allé rapporter son 
observation à la SOBEPS. 

Le journal rapporte les propos de Christian Daubioul qui pense que ces cas méritent l'attention, toutefois 
il n'a aucune explication claire: 

« on peut penser, étant donné la guerre en cours avec l'Afghanistan, que ceux-ci pourraient être 
des drones en cours de tests... Beaucoup de choses se produisent au niveau militaire. Mais nous recher¬ 
chons toujours une explication. Jusqu'ici, seule l’hypothèse de ré-entrée de satellite a été rejetée. » 

Le journal rapporte également qu'une femme vivant près de la frontière à Mont-à-Leux a observé des 
phénomènes semblables le 15 Décembre à environ 6 h 40 du matin, juste avant le lever de soleil. Totale¬ 
ment absorbée par le spectacle, derrière sa fenêtre, elle a vu une masse imposante glisser au-dessus de sa 
rue, avant de disparaître de son champ visuel. 

Source: les ovnis vus de près 
http://www. chez, com/lesovnis/indexf. htm 
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Des lumières intrigantes dans le Jura Français 

Des lumières intrigantes dans le ciel vendredi soir 

Un de nos correspondants a fait une observation piutôt intrigante en regardant le ciel vendredi soir. 
Suffisamment pour qu'il cherche à prendre des contacts et témoigne. 

POUR LE MOINS, c'est une observation intrigante que l'un de nos correspondants de la région lédonienne a fait 
dans la soirée de vendredi. Cette personne dont nous apprécions la qualité depuis bien longtemps, est sortie de 
chez elle, comme elle le fait régulièrement avant d'aller se coucher, un peu après 22h. Et vendredi soir, quelque 
chose a tout de suite attiré son attention : il y avait dans le ciel, en plus des étoiles, une quarantaine de lumières 
clignotantes. "Des lueurs de même intensité que des étoiies moyennes et dispersées dans toute la partie 
de ciel que je voyais. C'était étrange. Je n'avais rien vu de pareil de toute ma vie. A ce moment là, Je 
voyais environ un tiers du ciel et je regardais vers le Sud" explique le témoin. Le sud, selon lui, et par rapport 
à sa position alors, correspondait à la verticale de Plainoiseau - L'Etoile. Ce pouvait être effectivement beaucoup 
plus loin. Il s'agit d'une direction par rapport à la situation de l'observateur qui avoue n'avoir pas cherché à regar¬ 
der vers le Nord. 

Témoigner et faire observer 


En tout cas, le phénomène l'intrigue suffisamment pour qu'il cherche à prendre contact avec nos services. Mais à 
ce moment là, l'édition est déjà bouclée. L'homme alors pense un moment appeler un observatoire astronomique. 
Mais il ne dispose pas de coordonnées. Il s'adresse alors logiquement à la gendarmerie. 

La personne de permanence, "écoute avec attention, me demande d'attendre quelques instants, va voir à la 
fenêtre, revient et me confirme : je vois la même chose que vous" poursuit notre interlocuteur. L'observation 
faite par notre témoin a duré au total une demie heure environ. "Je me suis levé de bonne heure samedi ma¬ 
tin, vers 7 h 15. Je suis tout de suite allé voir. Mais le ciel était couvert." 


Notre homme a pris contact samedi avec un club dàstronomes amateurs, club qui organise souvent des sorties 
pour observer le ciel la nuit. A l'issue de l'entretien téléphonique, le président de ce club, qui n'a pas fait d'obser¬ 
vations particulières vendredi soir, se disait intrigué. 

RENÉ TRIBUT—D'autres personnes ont pu, elles aussi, remarquer vendredi soir quelque chose d'étrange. 
Ou disposent d'informations. Elles peuvent prendre contact avec notre rédaction à Lons (03.84.86.07.25) 

'Le Progrès du Jura', Lons-le-Saunier, 21.10.2001 

Source de l'info : M. Bruno Mancusi (swissufo@swissufo.ch) sur la liste OVNI-SCIENCES . 


Voici deux articles parus dans « la République du 

Lundi 3 décembre 2001, page 3 

DES PHENOMENES ETRANGES 
DANS LE CIEL DE BEAUCE 

Samedi vers 23h40, un technicien retraité de l'aviation de¬ 
meurant à Saint-Laurent-des-Bois (Loir et cher) signale à la 
gendarmerie qu'il croit avoir vu un aéronef tomber dans un 
secteur qu'il évalue entre sa commune et Châteaudun 

Dans le même temps le centre opérationnel des pompiers de 
Blois confirme avoir eu des appels du même type et sur le 
même secteur. Cinq patrouilles de gendarmerie des brigades 
de Marchenoir, Pezou, Selommes, Vineuil et le PSIG de Ven¬ 
dôme commencent à ratisser le secteur, l'Eiue et Loir est aler¬ 
tée d'autant plus que les gendarmes de Toury ont observé le 
même phénomène. Les recherches se poursuivront jusqu'à 
lhl5, une fois que le poste de surveillance aérienne de Saint 
Mars la Pile (Indre et Loire) qui assure la surveillance de la 
couverture aérienne du secteur a confirmé qu'il n'y avait au¬ 
cun aéronef en perdition mais que par contre ils ont observé 
des phénomènes lumineux sur le secteur signalé. 


Centre » : 

Jeudi 6 décembre 2001, page 4 

LES RESTES D'UNE EUSEE RUSSE 
DANS LE CIEL DE BEAUCE 

Les phénomènes lumineux observés dans le ciel de beauce, 
dans la nuit de samedi à dimanche n'avaient rien d'un OVNI ! 
(Notre édition de lundi). Il s'agissait finalement des restes 
d'un engin spatial, et plus précisément du troisième étage 
d'une fusée russe de type Proton. 

Cet étage, un cylindre d'aluminium de 4 tonnes et de 6 mètres 
de long, aurait normalement dû retomber au milieu de l'Océan 
atlantique, entre les Etats-Unis et l'Europe. Au contact des 
couches atmosphériques, à une altitude située entre 30 et 50 
km de la terre, ce type d'engin s'enflamme, provoquant le 
phénomène lumineux observé, puis se désagrège complète¬ 
ment, sans même qu'il y ait des retombées au 
sol. Plusieurs habitants d'Eure et Loir, mais également des 
départements limitrophes, comme un technicien retraité de 
l'aviation de Saint-Laurent-des-Bois (Loir et Cher) avaient 
signalé aux autorités ce phénomène qui a été visible jusqu'au 
Nord-Cotentin, près de Cherbourg (Manche). 
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Un OVN! dans le ciel de Haute-Provence 

Dans la vallée de la Blanche, une jeune femme a filmé, jeudi dernier un curieux objet lumi¬ 
neux : une sorte de disque en rotation. L'excitation se mêlant à une certaine inquiétude, Sandra 
n'en a pas dormi de la nuit. L'oeil rivé au viseur de son caméscope qu'a-t-elie bien pu observer 
et enregistrer durant 20 minutes dans la nuit de jeudi à vendredi dernier. La jeune femme qui vit 
avec sa fillette de quatre ans dans un chalet des environs de Seyne-les-Alpes dans les Alpes- 
de-Haute-Provence a eu beau tourner et retourner la question dans tous les sens, aucune expli¬ 
cation rationnelle n'est venue lui apporter la solution. Munie de son enregistrement vidéo, elle 
s'est présentée hier matin à notre agence de Digne, pour tenter de percer le mystère. 

Un point rouge haut dans le ciel. 

De fait le film que nous avons visionné en sa compagnie pose beaucoup plus d'interrogations qu'il n'apporte de 
réponses... 

Témoignage : 

« Vers 23 heures dans la soirée de jeudi dernier (ndir: 10 janvier) j'ai aperçu dans le 
ciel au milieu des étoiles un point qui a attiré mon attention par sa couleur rouge. Il se 
déplaçait d'ouest en est. Je l'ai suivi des yeux durant un moment sa progression haut 
dans le ciel et sa vitesse m'ont fait penser à un hélicoptère mais je ne percevais au¬ 
cun bruit. Je suis allé prendre mon caméscope et j'ai cadré le point lumineux. Comme 
en mode normal je n'apercevais rien je me suis mis en mode infrarouge ». 


Tandis que l'objet volant prenait la direction de la Montagne de la Blanche en amont 
du col et du village de Maure, face à la station de sports d'hiver du Grand-Puy, San¬ 
dra est rentrée à l'intérieur du chalet pour coucher sa petite fille. Peu avant minuit, par curiosité, elle est ressortie 
et a jeté un regard dans le ciel pour apercevoir le point rougeâtre de nouveau fixe comme une étoile, mais cette 
fois plein sud, en direction de Digne. 

Un disque en rotation. 

Et de minuit à minuit vingt, Sandra a filmé une forme circulaire munie d'une protubérance conique, qui, à l'image 
apparaît en rotation sur elle-même. C'est en tout cas ce que nous avons pu, nous-mêmes constater sur l'écran. 
De temps à autre le disque tournoyant se déplaçait latéralement d'un côté ou de l'autre. Sans doute en raison des 
mouvements de mains de l'opératrice l'oeil rivé à son caméscope. En revanche, plus surprenant sont les brus¬ 
ques mouvements avant et arriére que l'on peut observer comme si soudainement l'objet grossissait puis se ré¬ 
trécissait, avançait ou reculait. Le zoom automatique de l'appareil qui était en fonction est-il en cause ? Peut-être 
mais Sandra affirme qu'elle a observé ce même phénomène de grossissement à l'oeil nu. 

Alors ? Alors mystère et boule de gomme. Transie de froid la jeune femme a abandonné son observation tandis 
que l'objet lumineux pointait toujours dans la nuit étoilée. Objet volant non identifié ? Corps céleste ? Phénomène 
naturel ? Sonde météorologique ? La question est posée et comme il n'y a rien de plus désagréable que d'être 
dans le doute Sandra pour mieux dormir et satisfaire une curiosité, somme toute légitime, aimerait bien avoir ne 
serait-ce que le début d'une réponse. 

Pour les chercheurs de l'Observatoire il s'agit de turbulences atmosphériques. 

Si au centre météo de Château-Arnoux-Saint-Auban, on a très vite écarté l'hypothèse d'un ballon sonde qui n'au¬ 
rait pas pu être aperçu de nuit, du côté des astronomes on émet volontiers une hypothèse. Ainsi Gilbert Rau, 
technicien retraité de l'Observatoire de Saint-Michel et membre du club d'astronomes amateurs de Haute- 
Provence, estime que Sandra qui a reconnu devant nous ne pas être habituée à scruter le ciel, a pu voir son at¬ 
tention attirée dans un premier temps par un satellite puis, dans un second temps, avoir fixé son regard sur... une 
étoile. Par exemple sur Aldebaran qui tire sur le rouge et scintille. 

« Le grossissement et le rétrécissement observé à l'écran sont dus à l'atmosphère qui crée un effet de turbulen¬ 
ces pour l'observateur. De même le tournoiement de l'objet sur lui-même est dû à sa position relativement basse 
dans l'atmosphère ». 

Donc pour M.Rau pas de mystère mais plutôt une confusion des genres pour un double phénomène physique 
d'observation mis en valeur par la vidéo. 

« En tout cas, pas un objet volant identifié ou non, car ce genre d'observation est furtif de l'ordre de quelques se¬ 
condes à une ou deux minutes, ce qui n'est pas le cas ici ». 

Article de François de Bouchonv. 
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A\ R(> ' : Raymond Gibelin, habitant à Quins, a vu, hier matin, une « boule rouge ou orange foncé » fuser au- 

dessus de sa maison 



Il a vu un OVNI dans le ciel du Ségala 

« Je sortais pour vérifier qu 'il n 'y ait pas de verglas sur le chemin avant que 
ma petite-fille n 'aille à l'école. Et en regardant le ciel entre le hangar et la maison, fai 
vu cette boule rouge, ou orange foncé, avec une petite traînée derrière ». Raymond Gi¬ 
belin n'en revient toujours pas alors qu'il décrit, ce jeudi, vers 14 heures, ce qu'il a 
vu le matin même. 


« C'était huit heures moins cinq, l'heure à laquelle je vais relever les données météorologiques, 
comme je le fais tous les jours depuis trente-neuf ans », ajoute ce presqu'octogénaire résidant à Quins, 
membre du cercle des observateurs aveyronnais de Météo-France. Il explique même qu'il s'agit d'un vé¬ 
ritable « coup de chance »: « D'habitude, je sors par l'arrière de la maison pour aller jusqu'au poste et à 
la station météo, et je fais le tour pour entrer par la porte de devant. Or, ce matin, fai inversé mon che¬ 
min. Un pur hasard qui m'a permis de voir cette chose bizarre ». 

Car Raymond Gibelin est dans l'expectative. Il a véritablement vu quelque chose dans le ciel aveyron¬ 
nais à cette heure où le soleil darde à peine ses rayons. Mais définir avec certitude ce qui a attiré son re¬ 
gard est une autre histoire. 

« TOUT S'EST PASSE EN MOINS D'UNE SECONDE » 

Il s'agit sans conteste d'un objet volant non identifié (OVNI dans le langage courant). Mais de là à pen¬ 
ser qu'il s'agit d'une soucoupe volante, il y a un pas l'idée l'a pourtant effleuré que l'homme n'ose pas 
franchir. « Tout s'est passé très vite. Moins d'une seconde en fait. Cette chose se déplaçait dans le sens 
sud-est sud-ouest, parallèlement au sol. Et je suis sûr que ce n'était pas une comète ou une étoile fi¬ 
lante », assure-t-il d'un ton péremptoire. 

Raymond Gibelin a cependant prévenu les gendarmes de la brigade territoriale de Naucelle de ce phéno¬ 
mène toujours inexpliqué. Et c'est d'ailleurs lors de cette alerte qu'il a appris qu'un homme a vu la même 
chose, à peu près à la même heure, alors qu'U quittait Rodez. Mais pour ce témoin, il pourrait s'agir 
d'une météorite. Une version qui convient à « Monsieur Météo », même s'il attend d'en avoir la confir¬ 
mation, ou l'infirmation, officielle. 

Les militaires se doivent, en effet, d'ouvrir une enquête à la suite de cette affaire. Raymond Gibelin sera 
donc entendu dans les jours à venir par les gendarmes naucellois qui dresseront un procès-verbal. Lequel 
sera ensuite transmis au service d'études des phénomènes rares atmosphériques (SERRA), qui dépend du 
centre national des études spatiales (CNES). Cette instance possède, en effet, une banque de données 
suffisamment importante pour pouvoir expliquer, scientifiquement, les phénomènes aérospatiaux non- 
identifiés (PAN) remarqués dans le ciel français. Et cet organisme mènera une enquête approfondie 
avant de la faire passer au comité des programmes scientifiques du CNES. 

Cette affaire de la boule rouge, ou orange foncé, aperçue ce jeudi matin dans le ciel de Quins ne sera 
donc pas classée. 

D.S 
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SPECIAL DOS S 1ER MUTILATIONS UPDATE 

Si nous consacrons ce trimestre un petit chapitre sur les mutilations, ce 
n'est pas pour faire du sensationnalisme mais bien pour insister sur eertains 
événements recensés durant l'été 2001 dans le Montana notamment (USA) qui 
laissent à penser que ce dossier n'est pas près d'être bouclé. Il faudra bien, tôt 
ou tard que cet aspect de l'ufologie livre ses secrets: Sommes-nous en face 
d'une étude à grande échelle dont les instigateurs sont des êtres évolués d'ori¬ 
gine non humaine ? Ces mutilations sont-eUes nécessaires et pratiquées par un 
service scientifique militaire à des fins de contrôle de l'espèce bovine ? Ou un 
mélange de tout çà... Pour l'instant difficile d'être catégorique mais les événe¬ 
ments concernant la propagation de la maladie de la vache folle, le développe¬ 
ment de certaines expériences génétiques de reproduction et le black-out exis¬ 
tant sur les véritables causes des mutilations nous laissent présager le pire... 

miTILITieiW PI BÉTAIL PANE LE 

WtWTànk (USA). 

Une douzaine de cas de mutilations 
de bovins ont eu lieu dans le courant de 
l'année 2001. Ces cas se sont déroulés dans 
le Montana, Etats-Unis, à plus ou moins 
grande proximité de sites militaires tels que 
Great Falls ou Malmstrom AFB. Ces cas 
présentent les particularités habituelles du 
phénomène, à savoir: 

« aucune trace d'approche par voie 
terrestre, découpes « chirurgicales » et 
prélèvements de parties de l'animal 
(rectum, oeil... etc) ». 


Depuis juin 2001, Dan Campbell, shériff adjoint du comté de Pondéra, a étudié une dizaine de cas 
de mutilations. Les mois de juin, août et octobre 2001 semblant particulièrement actifs (3 cas en juin, 4 
cas en août et 3 cas en octobre). Dan Campbell contacta le National Institute for Discovery Science 
(NIDS), un organisme scientifique privé basé à Las Vegas, Nevada, afin qu'il enquête sur une mutilation 
datée du 26 juin 2001 dans le comté de Pondéra. L'investigation menée par cet organisme révéla qu'une 
coloration bleu-verte relevée sur la carcasse du pauvre animal était en fait les signes d'une substance 
nommée « oxindole », un tranquillisant non approuvé par la FDA (Food and Drug Administration). 

Le rapport intégral du NIDS est téléchargeable à cette adresse (3,52 Mo format .pdf) : http:/Avmv.nidscLorg/news/ 
montana_cattlemutilation.pdf. 

Un cas daté du 6 octobre 2001, toujours dans le comté de Pondéra, révèle quant à lui que l'animal 
fut retrouvé dans un espace en jachère où normalement il n'aurait pas dû s'y trouver. L'emplacement où 
gisait l'animal mutilé montre une forme de cratère, comme si celui-ci avait été jeté verticalement d'une 
grande hauteur. Le sol présenteà cet endroit une dureté supérieure au reste. Quant aux incisions sur l'ani¬ 
mal, elle se présentent en forme de dentelures. 

Pour plus de détails : Part 1 - Update On 2001 Montana Cattle Mutilations - Earthfiles. 



tài.' i: 
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RAPPORT DE MUTILATION DE BETAIL DANS LE MONTANA: 

Le "National Institute for Discovery Science" (NIDS) a reçu un appel de l'officier des forces 
de l'ordre locales concernant une vieille vache de six ans "Red Angus" trouvée morte entre 8 h 00 et 9 h 
00 du matin le 27 Juillet 2001. L'animal se trouvait sur son côté droit. L'oeil et la paupière gauches 
étaient absents, la peau de la mâchoire gauche était absente et des pièces de la langue étaient manquan¬ 
tes. Le vagin et le rectum manquaient également. Un examen complet du secteur par les forces de l'ordre 
n'a indiqué aucunes voies, inscriptions ou signe de lutte de l'animal. Quand la peau sous la mâchoire 
gauche a été retirée, les investigateurs ont noté une masse de tissu de couleur verdâtre juste sous la mâ¬ 
choire. La couleur verte différait nettement de la couleur rose du tissu environnant. En raison de la tem¬ 
pérature et de l'humidité ambiantes dans le secteur et pour empêcher davantage de décomposition, la tête 
de l'animal a été séparée du corps et immédiatement congelée. Après que la tête ait été complètement 
congelée elle a été embarquée vers le NIDS à Las Vegas et stockée à -85 degrés pour éviter davantage 
de décomposition. 

Le NIDS a alors consulté un expert légal, dont l'analyse des yeux et de la mâchoire a montré qu'il n'y 
avait aucun sang dans le tissu, indiquant que le coeur avait arrêté de battre lors des mutilations des tis¬ 
sus. Si l'animal a été mutilé, la mutilation s'est produite après la mort. En plus de la pathologie brute, des 
échantillons de fluide oculaire de l'oeil de droit de l'animal et le tissu du secteur de cou ont été rassem¬ 
blés. Un ensemble complet de procédures d'extraction organiques suivies d'analyse de spectrométrie in¬ 
frarouge et de chromatographie en phase gazeuse par un spectromètre de masse (GCMS) ont été condui¬ 
tes pour déterminer les composants moléculaires dans le fluide oculaire et les tissus. L'analyse chimique 
préliminaire a été également conduite sur une masse de chair de l'animal. Un deuxième animal a été ob¬ 
tenu à partir d'un abattoir et laisser en décomposition pendant quatre jours afin de servir de témoin pour 
comparaison. Le tissu et le fluide oculaire de l'animal témoin ont été soumis à des extractions identiques 
et aux mêmes procédures analytiques. 

Un composé appelé oxindole a été trouvé dans les tissus et fluide oculaire de l'animal mutilé mais pas 
dans ceux de l'animal témoin, ce qui suggère que l'oxindole n'était pas un produit de la décomposition. 
Les propriétés cliniques et pharmacologiques de l'oxindole chez les animaux causent une sédation pro¬ 
fonde, diminuant la tension artérielle, diminuant le tonus musculaire et provoquant la perte de cons¬ 
cience (Orcutt et autres, 1964, Intememational Pharmacodynamies N.152, pp 121-131). Notre échec à 
trouver l'oxindole dans l'animal témoin nous mène à l'hypothèse de travail que l'oxindole a pu avoir été 
employé comme sédatifs pour l'animal avant sa mort et mutilation. Des analyses semblables de diffé¬ 
rents animaux mutilés à l'avenir confirmeront ou infirmeront cette hypothèse de travail. Par exemple, les 
données pharmacocinétiques sur l'administration de l'oxindole à de grands animaux sont maigres, de 
même que les données sur l'ampleur de la réutilisation de rumen-salive des métabolites de tryptophane. 
Une deuxième hypothèse est qu'un événement traumatique a déclenché l'accumulation rapide de l'oxin- 
dole dans les tissus de l'animal mutilé mais pas dans ceux de l'animal témoin. Depuis l'été 2001, le NIDS 
a reçu plus de huit rapports de mutilations animales du Montana, dont la majorité étaient trop anciennes 
pour une étude sérieuse. Néanmoins, ce nombre de rapports en quelques mois constitue la fréquence de 
rapport de loin la plus grande constatée dans l'histoire des enquêtes du NIDS sur le phénomène des mu¬ 
tilation d'animaux. Par conséquent, le cas actuel devrait être vu non pas comme un incident isolé, mais 
dans le contexte d'une vague de mutilation rapportée en 2001 dans le Montana. Il devrait également être 
noté que pendant la période 1974-1977, la région de Great Falls dans le Montana était le centre d'une va¬ 
gue intense de mutilations animales. Le NIDS est gratifié par l'esprit croissant de coopération entre notre 
organisation et les propriétaires de ranch, fonctionnaires de police et vétérinaires. 

Le rapport complet de 50 pages comprenant des photographies est disponible directement auprès du 
NIDS par internet sur le site suivant: http://www.nidsci.org/ 

SouDue: le site les ovnis vus de près http://www.chez.com/lesovnis/indexf.htm 
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Les chirurgiens furtifs 

Un livre qui sort en France sur les mutilations de bétail en Amérique est un événe¬ 
ment qui devrait réjouir tous les lecteurs de mon « Le Grand Carnage^^ >> paru en 1986 et 
considéré à ce jour comme la référence en la matière. Je ne suis pas sûr, hélas, que celui 
de Yann Mège, « Les chirurgiens furtifs >>, paru récemment, comble de plaisir ces der¬ 
niers. Cest du moins déjà l'écho que j'en ai à traversquelques réactions qui m'ont été déjà 
aimablement répercutées. (Nà/r: voir à ce sujet page 25, Livres, Vidéos, Cd-Roms ) 

Il est vrai que l'auteur n'amène : 

• ni une suite à mon propos, 

• ni des révélations qui m'auraient échappé (j'en cherche vainement depuis 15 ans), 
a ni une réponse à mes interrogations, 

car là où il place le débat, « hors de portée des foudres scientifiques >> (sic), j'ai du mal à 
m'aventurer moi-même, n'étant pas habitué à ces arguties « psychosociales >> où on n'ap¬ 
pelle pas un chat un chat. Alors les chirurgiens furtifs ? 

En amalgamant autour du phénomène un processus de « folklorisation » étendu à l'u- 
fologie, qui le phagocite, le digère et le vide de sa substance, l'auteur relègue purement et 
simplement mon ôrand Carnage à l'expression d'un « mythe contemporain » construit à 
partir de méprises, d'illusions, voire de mensonges. Snippy (alias Lady), par exemple, qui 
fait l'objet du premier chapitre, devient un animal blessé, victime des barbelés et peut- 
être frappé par la foudre (beaucoup de malheurs pour la petite jument). Tout le reste, au¬ 
tour de son cas premier, n'est que confusion, anecdote, rumeur , affabulation... 

La thèse de l'auteur se fonde, en vérité, sur la négation pure et simple du caractère 
mystérieux des blessures, celles-ci n'étant que des plaies naturelles, la plupart imputées à 
des actes de prédation ayant été infligés post-mortem sur des carcasses d'animaux iner¬ 
tes en voie de décomposition. Ces « mutilations » - qui n'en sont pas - ne sauraient être 
aucunement responsables des morts des bestiaux tous crevés avant par accident ou mala¬ 
die. Quant aux prédateurs charognards capables de telles exactions nécrophagiques, ils 
abondent dans le Middiewest : coyotes, busards, écureuils... Ce sont eux les « chirurgiens 
furtifs », terme passe-partout qui laisse le champ libre à l'imagination des acheteurs po¬ 
tentiels du livre. 

Cette vision « banalisatrice » des événement fut celle de l'enquêteur officiel, K. 
Rommel, auteur du rapport « Operation Animal Mutilation » (Y. Mège y consacre un chapi¬ 
tre sur 7), qui, au terme d'une enquête stérile d'un an, en 1979/80, conclut à un non- 
événement prenant le résultat nul de ses investigations comme prétexte à tout nier en 
bloc : ce qui s'était passé avant (par manque de détails, déformation médiatique, exagéra¬ 
tion, etc.) et ce qui s'est dérobé à sa propre recherche (aucun cas suspect à enquêter). 
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Mais la « mythologisation » de Y. Mège va plus loin encore dans la négation des faits 
que la contestation factuelle à la Rommel puisqu'elle « assure l'avenir >> en considérant 
tout ce qui a pu se produire depuis 1980 comme les séquelles persistantes encore aujourd¬ 
'hui du mythe, pourtant « autopsié » par ses soins, dont le « germe » fut l'affaire Snippy, 
en 1967. Textuellement, il écrit que « le phénomène s'est éteint en 1981 », même s'il est 
difficile de lui attribuer en propre cette affirmation tant son avis est imbriqué entre ci¬ 
tations, notamment celles de ses deux sources principales : le livre « Mute Evidence » de 
D. Kagon et I. Summers, qu'il qualifie de « monumentale enquête sur les mutilations de bé¬ 
tail », et « Le Grand Carnage », cité très exactement 25 fois. 

Concernant la période postérieure à 1981, j'ai personnellement documenté plus de 
700 cas de mutilations rapportées comme suspectes et il continue de s'en produire encore 
aujourd'hui, certes en nombre restreints, comme au Montana, au Texas, au Canada 
(Alberto, Colombie Britannique, Saskatchewan), en 2001. 

Bien qu'annoncé dans son synopsis comme s'étant rendu récemment sur place 
(amoureux de l'Ouest profond, il passe volontiers ses vacances d'été dans les régions des 
grandes plaines ou des Rocheuses), on ne trouve nulle part dans le livre allusion à cette 
enquête de terrain que je projette toujours de faire. Dommage, mais alors pourquoi en 
faire état juste dans le bulletin de souscription sensé rcflétcrie contenu du livre, norma¬ 
lement ? 

Reste la question centrale de savoir pourquoi les actions de prédation menées par la 
faune autochtone nord-américaine sur les charognes de bétail jonchant les prairies (il s'a¬ 
git pour elle d'assurer sa subsistance) ont enfanté un mythe ? La réponse de Y. Mège est 
un simple mixage des résultats d'études sociologiques vieilles de 20 ans et de l'enquête 
officielle qui fit passer les éleveurs yankees pour des demeurés (des « primitifs », dans le 
langage des anthropologues) ; ce serait la tension sociale qui prévalait à l'époque qui « a 
fait le lit du phénomène ». Et de se référer à J. R Stewart, sociologue de l'Université du 
Dakota du Sud, qui, en 1977, invoquait ce même mécanisme pour justifier un épisode d'hal¬ 
lucination collective douce dans la vague de mutilations de bovins de 1974 au Nebraska et 
au Sud Dakota. Pour y apporter une maigre contribution, tout au long de son livre, Y. Mège 
fait allusion à la conjoncture économique, politique à la tension sociale qui régnait alors 
dans le Middiewest, au siress engendré Outre Atlantique par la guerre du Vietnam, le 
scandale du Watergate, l'embargo pétrolier, la guerre froide (tous cités par K 4 S), 
« l'anxiété populaire », pour inférer « que les mutilations de bovins ont permis aux Améri¬ 
cains de projeter leurs sentiments et leurs peurs sociales des années 80 » (cité dans Le 
Grand Carnage), pour nous faire admettre que les mutilations ont constitué à cela un exu¬ 
toire ! Comprenne qui pourra. 

Un dernier pas est à franchir pour boucler l'affaire ; c'est à dire accuser les éle¬ 
veurs de s'être brusquement trompés dans ce qu'il voyaient depuis des lustres et d'avoir 
confondu subitement des morsures, des déchirures, des écorchures, de grossières ex- 
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tractions d'organes, avec des interventions chirurgicales, des coups de couteaux, voire 
des découpures au bistouri laser ? Et d'alléguer, toujours la même chanson, que les rats 
ont des dents aussi tranchantes que des rasoirs, les oiseaux charognards un long cou pour 
extraire les organes internes..., bref, l'affaire est ramenée à un délire de fermiers stres¬ 
sés et à l'œuvre de nécrophages à quatre pattes ou ailés, aidés de quelques plaisantins. 
Voilà à quoi se limite, selon Y. Mége, le Grand Carnage dont la documentation m'avait de¬ 
mandé 3 ans de travail. 

La conclusion emprunte encore à Kagan A Summers, qui, décidément, ont conquis 
l'auteur, et « démontrent qu'à peu d'exceptions prés, les mutilations de bovins n'existent 
que dans l'imagination des fermiers, des éleveurs, des shérifs et des « mutologistes ». 

Qu'il me soit permis de ne pas être d'accord avec cette thèse réductionniste qu'on a 
trop tendance aujourd'hui à appliquer à toutes les énigmes qui se fondent sur le témoi¬ 
gnage humain : observation d'ovnis, abductions etc. La folklorisation des mystères est un 
exercice facile, trop facile à mon sens, qui ridiculise tous ceux qui s'interrogent et fait la 
part belle à ce que j'appellerais la « gogotisation de l'autre ». Les sociologues avec leurs 
théories alambiquées ont-ils pensé qu'ils pourraient se tromper eux-mêmes et que le my¬ 
the, c'est eux qui le créent de toutes pièces en un juste retour des choses? 

Pour ma part, je continuerai ma quête concernant l'origine des faits (je pense être sur une piste qui en surprendra plus d’un) 
car, selon moi, c 'est l’absence d'explication rationnelle qui risque d’enfanter le mythe. Et, comme je l’ai écrit à Y. Mège, ce 
n 'est pas un mythe qui peut mutiler une vache. Et les mutilations ne sont pas des lumières dans le ciel. Il en reste quelque 
chose. Comme, par exemple, les atroces photos d'un bovin qui eut les oreilles coupées et de graves lacérations aux lèvres, en 
mai 2000, au nord de Cuba, au Nouveau Mexique. 

L'examen clinique de l'animal par un vétérinaire montra que l'oreille gauche avait été 
détachée à ras très près de la tête formant une plaie de 10/7 cm et celle de droite à 3 
cm de sa base. Un acte barbare dont il est difficile de le mettre sur le compte d'une illu¬ 
sion, n'est-ce pas ? L'animal réputé très sauvage, soit on l'avait neutralisé à la main à plu¬ 
sieurs, au risque de se faire remarquer, soit on l'avait endormi à distance avec une flèche. 
Aucune marque sur la peau n'a permis de confirmer cette hypothèse. 

La pauvre bête, gardée sous soins médicaux quelques jours, sembla prendre le che¬ 
min de la guérison. Elle fut donc rendue à son propriétaire. Mais bientôt son état de santé 
se détériora et il fallut l'euthanasier. Le mystère reste entier, je vous le dis, même si les 
cas sont beaucoup plus rares qu'il y a 25 ans. Jusqu'à quand ? 

Michel ORANGER 


1/ LE GRAND CARNAGE, Vertiges/Carrère, 1986. N'y voyez là aucune publicité, l'éditeur 
a depuis longtemps mis la clé sous la porte et le distributeur n'en assure plus aucune ex¬ 
ploitation ; seul moyen d'obtenir l'ouvrage, l'occasion, avec un peu de chance. 
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► Vous connaissez probablement les 
films de Night Shymalan: "Sixième 
Sens" et "Incassable", l'un traite des 
fantômes l'autre des supers-Héros 
humains. Le voici cette fois en cours 
de réalisation d’un tout autre film 
mettant en scène Mel Gibson dans le 
rôle principal et qui traite du phéno¬ 
mène des Crop Circles. 

En bref 

• Le film a débuté en Au¬ 
tomne 2001 en Pennsylvanie 
(Usa) 

• Il sortira à priori dans les 
salles américaines en août 
2002 

• Mel Gibson y incarne un 
paysan qui va devenir la 
proie des médias alors que 
de mystérieux cercles appa¬ 
raissent dans ses champs de 
culture. 

Nul doute que Shymalan s'est inspiré 
de la saga crop circles anglaise. 
Reste à savoir s’il va privilégier ou 
non l'hypothèse Extra-terrestre, cer¬ 
tes plus racoleuse et donc commer¬ 
ciale qu’une théorie plus naturelle ou 
humaine. 

Dernière minute ! 
Louhans et les OVNI 

Un Louhannais aurait un OVNI 
dans le ciel de sa ville samedi der¬ 
nier vers 21 heures, une sphère d’un 
orange très vif avec un point noir au 
milieu. 11 déclara qu'après quelques 
longues secondes, la lumière se se¬ 
rait rétrécie comme aspirée par le 
point noir. Ce phénomène aurait été 
observé précisément entre la cité 
scolaire de Louhans et le château 
d'eau de Sornay. L'association ALE- 
PI (03.8 5.7 5.3 3.5 9 ou 
03.85.75.46.56) est à la recherche 
d'autres témoignages concordants ou 
discordants. 

Mis en ligne le Lundi 4 février 
2002 — © CopvTÎght Le Bien Public 



« Ovni » au MuyiUFO ou intox? 
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CHAUD BIZZNESS, 
Distributeur (DUFomania 
357 Rue de Vaugirard 
75015 PARIS 
Tel: 01 48 28 66 43 

Tous les gadgets à caractère ufologique sont chez Chaud Bizz Ness,.. 
ainsi que votre bulletin favori ! 
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INFORMATION 

aux auteurs potentiels article s 

N ous informons les lecteurs d'UFOmania qu'une paru¬ 
tion d'un article personnel sur l'ufologie ou tout autre 
problème connexe est toujours possible. Il suffit simple¬ 
ment que le contenu soit profitable aux recherches que 
nous menons... mais surtout de respecter certaines règles. En 
effet, il incombe aux expéditeurs de ces supposés articles d'a¬ 
voir, sinon une parfaite connaissance de la langue française, au 
moins une maîtrise minimale du langage courant. 

Nous ne voulons incriminer personne en particulier mais 
il n'est plus supportable de subir au quotidien des contestations 
à propos des modifications que nous sommes obligés d'effec¬ 
tuer sur les textes reçus. Il est très difficile d'expédier à chaque 
fois à l'auteur de l'article incriminé copie de la version qui va 
être publié. C'est une question de bon sens ! Nous comprenons 
aisément que tout le monde ne possède pas un vocabulaire di¬ 
gne de Victor Hugo mais il est essentiel de nous faire parvenir 
des articles lisibles et cohérents en tous points (sujet-verbe- 
complément, sens des phrases, etc...) et comportant le moins 
de fautes d'orthographes possibles, avec la ponctuation qui va 
avec. C'est la moindre des choses... Si un article est remanié 
par la rédaction, ce n'est certes pas par plaisir, mais bien par 
obligation, si on tient à conserver un cheminement de pensée 
qui veuille vraiment dire quelque chose. Ce message s'adresse 
donc à toute personne désireuse de participer d'une manière ou ; 
d'une autre à la composition des futurs numéros. 

Tout le monde peut écrire dans UFOmania, je crois l'a¬ 
voir répété bien souvent par le passé, mais si vous avez certai¬ 
nes difficultés à vous exprimer par écrit même si vos idées sont 
intéressantes, faites vous aider. Si vous ne savez pas écrire, 
téléphonez-nous ! 

L'idéal pour nous, est de recevoir le texte à publier sur 
disquette (sous format txt ou doc), afin de l'intégrer directement I 
dans la mise en page d'un numéro, histoire de ne pas perdre de 
temps à retaper un texte qui bien souvent est difficile à lire... 

Autre chose importante, ce n'est pas forcéjrient la peine de vous 
casser la tête à mettre votre texte en page dans la mesure où 

nous sommes obligés de le retoucher afin de l'insérer dans no¬ 

tre composition . Si vous souhaitez ajouter un croquis merci de 
nous envoyer le fichier sous format graphique jpeg ou bmp 
correspondant, de telle sorte que l'image soit reproductible et 
non sous format Word ! On ne peut garantir une impression de 
haute qualité si le croquis n'est pas suffisamment clair. La mau¬ 
vaise qualité des photocopies atténue déjà suffisamment les 
images pour ne pas compliquer encore la tâche et rendre votre 
croquis soit invisible soit tout noir... Merci à l'avenir d'en tenir 
compte. 

Vous pouvez ensuite nous passer un simple coup de fil 
pour savoir si votre article est bien arrivé jusqu'à nous et si nous 
envisageons de le publier, voilà tout. 

Aux impatients, à ceux qui trouvent que le bulletin n'ar¬ 
rive pas assez vite, ou qui n'ont pas confiance en La Poste, 
qu'ils participent davantage à l'étude ufologique ou qu'ils fassent 
eux-mêmes le facteur, croyez-moi je sais de quoi je parle ! 

A l'avenir, nous nous réservons donc le droit de refuser 
la publication à un auteur qui ne répondrait pas à des critères de 
rédaction les plus élémentaires. Nous ne pourrons donc plus 
garantir la publication à un texte rédigé sur papier libre. Merci de 
votre compréhension. 

La rédaction 


Ufomania@ifrance.com 

Trop belle pour être vraie ! 

Nous avions émis les plus grandes réserves concer¬ 
nant une vidéo d'un OVNI filmé au-dessus des 
tours de Manhattan et diffusée sur le Net sur le site 
http://www.SCIFI.com/. Cette info publiée dans 
UFOmania n°30 page 20 est donc àjeter à la pou¬ 
belle. La vidéo en temps réel était en effet épous¬ 
touflante... trop sans doute car nous venons d'ap¬ 
prendre de source sûre que ce site américain est 
spéciahsé dans les canulars, c'était donc un faux ! 
Et comme nous l'avions souMgné à juste titre 
« Nous mettons en garde le lecteur sur la nature du 
document, un montage étant toujours réalisable » 
ü faut toujours se méfier des imitations et encore 
plus lorsqu'on télécharge des fichiers sur Internet... 
Tout ce qui brille n'est pas or ! 



PLUS DE 1500 REFERENCES 
Livres sur les OVNIs/Fées/Apparitions 
mariales/NDE etc 

Antoine de PERIER 
42 boulevard Pasteur 
44100 NANTES 

Une liste d'ouvrages 

IMPRESSIONNANTE 

Prière de réserver par téléphone 
au 02 51 80 55 55 

Répondeur si absent 
CATALOGUE GRATUIT SUR SIMFLE DEMANDE 
Attention, prière de réserver impérativement 
vos livres par téléphone avant toute commande 


GOLDEN BOCKS 

Un grand choix de livres sur les UFO- 
Ouvrages en langue anglaise 

3 rue Larochelle 
75014 Paris 

ouvert de 13h00 à 19h00 du mardi au samedi - 
Métro Edgard Quinet 

Réservation ou commande 
par téléphone 01 43 22 38 56 
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Paru Dans la Voix du Nord le Dimanche 10 mars 2002. 
Mystère par Olivier PECQUEUX 


Ovnis : des affaires non classées ? 

Les observations d'ovnis ont motivé, dans les années 70 à Calais, la création d'une 
association aujourd'hui disparue. Mais les phénomènes inexpliqués demeurent... 


T rente années presque jour pour jour se sont 
écoulées depuis cette observation faite sur la 
plage de Calais. C'était dans la soirée du 5 
mars 1972, vers 20 h. Des témoins avaient 
alors observé « un corps céleste lumineux, environ 
de quatre à cinq fois la grosseur d'une étoile, visible 
pendant 1 h 30 environ ». 

Le dossier des « phénomènes Inexpliqués » 
pouvait être rouvert, et les manifestations étranges 
observées dans la région dans les années 70 allaient 
entraîner à Calais la création de l'ACEPA (Association 
calaisienne pour l'étude des phénomènes aériens). 
Son président, Michel Steers, docteur en physiques, 
affirmait à l'époque ne pas croire « aux soucoupes 
volantes, pas plus qu'à des êtres plus ou moins mys¬ 
térieux venus d'autres planètes. Je dis, déclaralt-ll à 
l'époque, qu'il y a des phénomènes bizarres, inexpli¬ 
qués, incompréhensibles en l'état actuel des cho¬ 
ses ». 

Née en 1975, l'ACEPA, qui avait organisé des 
conférences à la Maison pour tous et au musée, et 
une exposition à la mairie de Calais, n'existe plus au¬ 
jourd'hui. Michel Steers a depuis quitté Calais pour 
Paris, où il enseigne la physique. S'il suit de loin les 
phénomènes Inexpliqués, il avoue « rester en veille. 
C'est quelque chose qui n'avance pas, peut-être 
parce que les chercheurs imminents qui devraient s'y 
intéresser ne le font pas, par peur du ridicule ». Les 
apparitions, cependant, persistent. De nos jours, 
comme dans les années 70, il n'est pas rare que des 
personnes assistent, sans les comprendre, à des phé¬ 
nomènes Intrigants {voir ci-dessous). Mais la peur du 
ridicule, toujours, contraint les témoins à garder sous 
silence leurs observations... 

A la même époque, Claude Plessis, aujourd'hui 
décédé, présidait le Cercle d'étude des phénomènes 
spatiaux (CEPS), basé à Boulogne-sur-Mer. A l'Image 
de l'ACEPA, le CEPS recueillait des documents, 
comme cette photographie faite par hasard (notre 
photo) que conserve précieusement le frère de 
Claude Plessis, Yves, propriétaire d'une mercerie à 
Calais. Les négatifs de cette photo, expertisés, ont 
été certifiés authentiques (ce qui ne veut pas dire 
qu'il s'agit d'une soucoupe volante). A l'époque, la 
thèse de l'apparition soudaine d'un nuage aussitôt 
dissipé n'avait pas convaincu. 

Soucoupe volante à Calais ? 

De son côté, Michel Steers, qui se défend d'ê¬ 
tre un illuminé, a toujours privilégié la réflexion. « 
J'ai toujours regardé ce phénomène avec curiosité, 


mais je n'ai jamais cherché à donner de solutions. Il 
y a d'un côté ceux qui se moquent, et de l'autre ceux 
qui cherchent à étudier et qui adoptent une attitude 
scientifique. L'association tentait de récolter des té¬ 
moignages. Ce qui me frappait à l'époque, c'était 
l'extrême diversité des observations. Quant à savoir 
si derrière tout cela il y avait quelque chose... » 

Car c'est bien là que réside le mystère. Est-ce 
que, derrière les témoignages parfois concordants, 
rarement vérifiables, se cachent E.T. et son cousin 
Alf, ou s'agit-ll seulement de phénomènes naturels 
jusqu'alors inexpliqués ? 

En attendant que la science apporte des répon¬ 
ses, que la technique offre des preuves tangibles, l'ê¬ 
tre humain ne peut que constater, et raconter. 
Comme ce Calaisien, en septembre 1974, à Blériot- 
Plage, qui avait déclaré avoir vu dans le ciel « des 
boules lumineuses apparaissant et disparaissant 
comme des feux follets ». Dans la même commune, 
en janvier 1977, un conducteur déclarait avoir eu 
dans son sillage, dans le ciel, « un objet aveuglant 
qui circulait à la même vitesse que sa voiture » 

En juin 1972, à Calais, un couple assurait avoir 
vu « une soucoupe volante », comme de nombreux 
riverains de la rue Robert-Deschamps. 

L'observation, faite depuis une maison du Fort- 
Nieulay, vers 21 h, avait été décrite de cette façon : 
« L'engin, de forme circulaire, était assez important 
en volume et se tenait immobile à 200 ou 300 m du 
sol. Il était de couleur orange et laissait échapper 
comme un liquide de la même couleur. Après être 
resté immobile pendant deux minutes environ, décla¬ 
raient-ils, // a pris la direction de la mer et a disparu 
en moins d'une minute. » 

En 1979, les gendarmes de la brigade d'Au- 
druicq ont enquêté à Gravelines à la suite de l'obser¬ 
vation « d'un objet de forme ovale et de couleur 
blanche » faite au-dessus de la centrale nucléaire. 
Deux ans plus tard, en juin 1981, des habitants de 
Nielle-les-Ardres apercevaient un phénomène lumi¬ 
neux qui a duré dix minutes. 

Plus récemment, entre 1998 et 1999, des habi¬ 
tants de la Flandre s'inquiétaient à plusieurs reprises 
de voir « des formes lumineuses, rondes et silencieu¬ 
ses ». En 1998, les lasers des discothèques pouvaient 
expliquer les lumières dans le ciel. Et avant cela ? 
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Communiqué de Gérard LEBAT, GEOS France, LES REPAS UFOLOGIQUES PARISIENS, LEBATR@AOL.COM 

" La France des extra-terrestres et OVNI : entre rêve et objet de science " 
mardi 19/03/2002, de 15h00 à 17h25, SUR FRANCE CULTURE 

par Irène Omélianenko 

réalisation : François Teste 

Oregon, 25 juin 1947, Kenneth Arnold, pilote, rapporte " avoir observé neuf objets brillants en forme de soucoupe 
qui volaient à une vitesse INCROYABLE et à une altitude de 10000 pieds ; il dit n'avoir aucune idée de ce dont il pou¬ 
vait s'agir " cité par Pierre Lagrange dans " La rumeur de Roswell " 

De 15h à 16h : " Voyage au pays des OVNIS " par Irène Omélianenko et François Teste. 

Un documentaire consacré à des témoins directs de phénomènes inexpliqués. Ils, elles sont météoro¬ 
logue, clerc de notaire, cadre, médecin. Un jour leur perception du monde les fait entrer dans le do¬ 
maine de l'inexpliqué. Ils ou elles voient des sphères oblongues, sentent des lumières, perçoivent dans 
le ciel des formes solides ou irradiantes, parfois l'aventure ne s'arrête pas là... Ces témoins hors du 
commun nous livrent leur histoire...Avec l'éclairage de : Michaël Lecomte, écrivain en ligne se consa¬ 
crant à l'insolite depuis 7 ans et de Francine Fouéré, mémoire du GERA (Groupement pour l'Etude des 
Phénomènes Aériens). 

De 16h à 17h : débat " La France des extra-terrestres et OVNI : entre rêve et objet de 

science " 


Les OVNI (objets volants non identifiés) ou leur équivalent anglais UFO ont depuis 1947 remodelé no¬ 
tre pensée de Tailleurs. Des Ufonautes, Extra-Terrestres ou Aliens fouleraient eux aussi notre planète. 
En 1973 des éleveurs du Middie West constatent des mutilations sur le bétail attribuées à des chirur¬ 
giens furtifs venus de l'au-delà. Plus prés de nous en Belgique la nuit du 29 novembre 1989 et les nuits 
qui ont suivi de nombreux témoins à Trooz, Jemeppe sur Sambre ou Basècles ont vu des objets énor¬ 
mes et immobiles stationner de longues minutes dans le ciel. 
En Belgique la SOBEPS s'est emparée de ces phénomènes considérés comme d'intérêt public avec 
l'aval de l'Etat. En France le territoire oscille entre rêve et objet de science, ce balancement sera celui 
de ce Vif du Sujet où seront confrontées paroles sur l'impensable et tentatives d'appréhension scientifi¬ 
que, sociologique, philosophique. 

Avec : Gildas Bourdais, Ufologue et écrivain, auteur de " Ovnis : la levée progressive du secret " Ed : 
JMG ; Pierre Lagrange, sociologue auteur de " La rumeur de Roswell " Ed : La Découverte ; Jean-Luc 
Rivera, juriste, spécialiste de la littérature ufologique et Jean-Jacques Vélasco du Centre nationale 
d'études Spatiales, responsable du SERRA (Service d'Expertise des Phénomènes de Rentrée Atmos¬ 
phérique) et (sous réserve) Marie-Thérèse de Brosses, grand reporter, auteur de " Enquête sur les en¬ 
lèvements extra-terrestres " Ed : J'ai Lu. 


Commentaires de la rédaction: C'est avec un grand intérêt que j'ai pris la peine 
d'écouter cette émission consacrée aux phénomènes OVNI et Extraterrestre à la fois. J'ai 
notamment apprécié la première partie (65 minutes) qui faisait la part belle aux témoi¬ 
gnages, éclairée par des phrases tout à fait pertinentes de Francine Fouéré. Durant la 
deuxième partie, quatre intervenants étaient présents, Marie-thérèse de Brosses, Gildas 
Bourdais, Jean-Luc Rivéra et Jean-Jacques Vélasco. Ce dernier a, selon moi, trop mono¬ 
polisé la parole en insistant notamment sur les procédures de gendarmerie ou en épilo- 
guant sur des cas radars en leur conférant une voix officielle déjà connue, sans pour au¬ 
tant aller au cœur du débat. Gildas a abordé la politique du secret mis en place autour du 
sujet OVNi de façon à bien faire comprendre au public qu'il y a bel et bien des cas qui 
méritent une attention particulière et qui intéressent le milieu militaire autant que scien¬ 
tifique. Espérons que cette émission ait pu interpeller suffisamment de personnes et 
qu'elle suscitera un engouement croissant pour tous ces phénomènes inexpliqués. 











Page 18 


UFOmania n'’32 


Les OVNIS existent., les extraterrestres aussi. 


Plus que jamais, les OVNIs volent au-dessus de nos têtes dans un ballet de lumières multicolores ! Et d'horribles extraterres¬ 
tres au physique moins avantageux que celui de Brad Pill nous surveillent en permanence et procèdent même parfois à des 
enlèvements de personnes sur notre planète. Oui, des êtres humains en chair et en os. Tout cela fait froid dans le dos car, 
vous l'avez compris, il ne s'agit pas de fiction mais d'événements bien réels. C'est l'incroyable constat de l'inquiétante et fas¬ 
cinante enquête menée par un des plus grands spécialistes de l'irrationnel, Gildas Bourdais, dans " OVNI : La levée progres¬ 
sive du secret ", paru aux éditions Jean Michel Grandsire... 

Il faut savoir que chaque jour dans le monde, une dizaine d'observations d'ovnis qualifiées de sérieuses et répertoriées par 
les scientifiques. Mais de nombreux pays, dont les Etats-Unis, appliquent la politique du secret et distillent leurs informa¬ 
tions au compte-gouttes. Pourtant des témoins digne de confiance, des civils, des anciens militaires, des astronautes par¬ 
lent... Certains d'entre eux ont été les victimes d'aventures qui dépassent l'imagination. Des scénarios plus fort encore que " 
Rencontre du troisième Type " ou " E. T ". A telle enseigne que Steven Spielberg, le réalisateur de ces deux films, tourne ac¬ 
tuellement " TAKEN ", pour la chaîne câblée américaine SCI-EI. Cette série de dix épisodes - la plus chère de l'histoire de la 
télé - est inspirée de faitsdivers et d'histoires vraies jusque-là classées secrètes. 

Pour Gildas Bourdais, la présence d'ovnis - soucoupes, vaisseaux, triangles, boules, cylindres, cigares et autres engins venus 
d'ailleurs - ne fait bien évidemment aucun doute. Pas plus que l'existence d'extraterrestres ! C'est prouvé, ces étranges visi¬ 
teurs ont enlevé des personnes. Quels sont leurs objectifs, leurs motivations ? 

" Pour le moment, ils nous observent, affirme notre interlocuteur. La grande majorité des ovnis ont été aperçus, voir filmés, 
à proximité de bases militaires ou d'installations nucléaires... " Robert Salas, un ancien officier de l'armée américaine, se 
souvient notamment qu'en 1967, un ovni a survolé la base de Malstrom, dans l'Etat du Montana. Un secret militaire divulgué 
de nombreuses années plus tard. L'affaire avait été en effet jugée très sérieuse et classée "confidentiel défense". Et pour 
cause : après le passage de l'ovni, on avait constaté avec stupéfaction que huit missiles avaient été désactivés ! 

C'est sûr, les aliens s'intéressent à nous : déjà, en 1947, les autorités américaines avaient gardé sous silence la découverte 
d'une soucoupe volante accidentée sur la base des bombardiers atomiques de Roswell. Et puis, le 9 août 1997, un boeing 747 
de la Swissair, qui survolait la région de New-York, avait failli être heurté par un ovni qui avait frôlé l'appareil. Juste un an 
et un mois après le drame du Boeing de la TW A qui avait explosé en vol non loin de là et qui n'a toujours pas été élucidé. Les 
témoignages de Phil Bobet, le commandant de bord et de son copilote sont formels : " Une quasi-collision avec un ovni ", lit- 
on dans les rapports officiels. Mais les autorités américaines sont restées muettes pour éviter d'affoler la population... Mais 
pour Gildas Bourdais et d'autres ufologues, le plus inquiétant, ce sont les enlèvements. Ainsi, il y a treize ans, un agent im¬ 
mobilier de nom de Jim Sparks a été enlevé en Eloride par des androïdes appelés " Petits gris Au cours de sa captivité, 
l'homme a appris leur alphabet et a pu dialoguer avec ces étranges créatures qui lui ont révélé avoir eu des contacts avec le 
gouvernement américain pour Vavertir des graves menaces qui pèsent sur notre environnement par notre faute. Si rien féest 
fait avant 2005, date fixée comme un ultimatum, ils passeront à l'action pour défendre leurs intérêts ! 

Les extraterrestres laissent parfois aussi leur signature sur les personnes enlevées : des implants de différentes formes, intro¬ 
duits dans diverses parties du corps. Le docteur Roger Leir, auteur de Best-Seller " Les Aliens et le Scalpel ", a opéré quel¬ 
ques unes de leurs victimes. Pourquoi ces implants ? 

" Pour suivre les gens à la trace, pense Gildas Bourdais. Nous mettons bien des puces électroniques sur des dauphins ou 
d'autres animaux pour connaître leur itinéraire, par exemple, ou obtenir d'autres informations... " lje dernier enlèvement ré¬ 
pertorié en Erance date du 10 janvier 1998. Vers 6 heures du matin, monsieur D., un technicien aéronautique en retraite, se 
rend à un rendez-vous de chasse près de Haravilliers, dans l'Oise. Dans sa Peugeot ont pris place deux autres passagers. 
Soudain, apparaît au-dessus de la voiture une énorme chose de couleur grisâtre. 

Un autre ami chasseur qui les attend un peu plus loin a, lui aussi, aperçu l'ovni qui projette des lumières vertes, rouges et 
jaunes. Monsieur D. se rappelle avoir été "aspiré" pari' ovni et s'être retrouvé allongé sur une table, comme un patient chez 
le médecin. Il es rappelle également avoir vu un extraterrestre de grande taille à tête d'aigle, comme un masque. Pourtant, 
quinze minutes plus tard, lui et ses trois amis étaient présents à leur rendez-vous de chasse ! 

" Il y a eu une manipulation temporelle, explique Gildas Bourdais. Pour moi, c'est la seule possibilité. Ce cas rappelle celui 
de Valdes, un caporal chilien enlevé devant ses soldats puis réapparu un quart d'heure plus lard mais avec une barbe de cinq 
jours ! Sans doute y a Pii un monde parallèle avec un décalage dans le temps... " Il y donc fort à parier que les extraterres¬ 
tres, qui sont des créatures très curieuses, ne devraient pas tarder à nous rendre de nouveau visite... 

Source originale : Magazine ICI PARIS n^2952 du 29 janvier 2002, page 38, 39. 
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Les OVNIs 
sur le NET ^ 

Le site du trimestre: 
http://studiovni.ifrance.com 


Quelques sites à visiter de toute urgence 


Le Journal de l'Ufologie 


http ://lej ournaldelufologie .free .fr/ 

mmOVMhALERTE 

Æ^ÊÊ^ (CENTRsmÉruDEmifi RECHERCHE sseteNmmüSDfPumm 

http ://multimania .com/fbourbeau 
http ://ovni .science .free .fr 
http://home.nordnet.fr/~phuleux/ 


Nous conseillons à tous les internautes de se 
connecter dès que possible sur le site de Frédéric 
Praud, Studiovni, qui nous a très agréablement 
surpris par la qualité des informations qu'il ren¬ 
ferme. Cet albigeois de 27 ans a su donner une 
touche personnelle sympathique à son site tout 
en ne tombant pas dans le piège de faire du sen¬ 
sationnel ou du tape à l'oeil. Une approche natu¬ 
rellement sceptique par rapport aux informations 
véhiculées sur le Net en relation avec le thème 
OVNI qui a le mérite d'informer sans vouloir 
convaincre. Aucune hypothèse est écartée ou 
imposée à l'utilisateur de façon à lui donner tou¬ 
tes les cartes en main pour rechercher l'informa¬ 
tion là où elle se trouve. Un site très sérieux 
donc, qui pourrait dans les prochains mois deve¬ 
nir la vitrine d'UFOmania puisqu'une collabo¬ 
ration éventuelle est à l'étude. Nous aurons l'oc¬ 
casion d'en reparler dans le prochain numéro... 


Sans oublier les sites habituels: http://ataraxie.free.fr/ 
http://ufoweb.free.fr/ (le site de Patrick Gamb) 
http://www.finart.be/UfocomHq/ (le site de VUFOCOM) 
http://marcogee.free.fr/ (Les découvertes impossibles de Marc Angee) 
http://www.ovni.ch/~farfadet/neufl.html f/c site de Fabrice Bonvin) 
http://www.chez.com/lesovnis/indexf.htm (Les OVNIS vus de près) 

Existant depuis ie début juin 2001, ie site d'UFOmania est encore en 
construction.. Nous envisageons très prochainement une mise en 
iigne digne des meiiieurs sites avec de i'info en direct, un accès à 
des dossiers très fournis, une consuitation sans iimites de tous ies 
iivres et pubiications surie thème OVNI, un forum, ainsi qu'une ru¬ 
brique petites annonces... Bref, une améiioration considérabie de 
i'outii existant avec ia nécessité de ie mettre très réguiièrement à 
jour afin que chacun puisse consuiter un maximum d'infos compié- 
mentaires au buiietin. En attendant, ii est toujours temps de nous 
faire part de vos impressions, de vos envies ou de vos coups de 
gueuie sur ce que vous désirez voir figurer en priorité sur votre site, 
ie nouveau mode de connexion avec ia rédaction ! 

h ttp://artcastle. free. fr/ 

E-mail: ufomania @ if rance, com 
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ARRÊT SDÏÏ^ IHAGE : DES OVNI EEÉCLE$ELE$ EN ERANCE 
MASSES NOIRES AVEC EAISCEAL\, ÎRIANOLES« EOOHECANOS... 

Par Christian MACÉ 

LA MASSE NOIRE AVEC EAICEAUX DE CARCÈS, VAR, FRANCE, EN 1975 

Ce lundi 10 février 1975, vers 20 h 20, M. FRAISSE, épicier à Carcès se trouvait au volant de sa voi¬ 
ture et roulait sur la N562 reliant Brignolles à Carcès. Parvenu au heu-dit "La Vieille Grange", ü aper¬ 
çoit une lueur sur le bord de la route. Il n' prête d'abord pas tellement attention. [...] En prenant le vi¬ 
rage, la voiture qui est équipée de quatre phares à iode, éclaire un objet bizarre, immobile à 5 ou 6 mè¬ 
tres du sol. L'objet se trouve à une cinquantaine de mètres du témoin lorsque le poste de radio de bord 
se brouille pour finir par ne plus émettre aucun son. Intrigué par cette masse sombre, M. EPAISSE 
range son véhicule sur le côté gauche de la chaussée en laissant tourner son moteur au ralenti. D éteint 
ensuite les phares pour mieux observer sans descendre de son automobile. 

Un objet bizarre se trouvait là, immobile ; un objet dont les dimensions pouvaient être évaluées à une 
quinzaine de mètres de longueur sur deux mètres de hauteur. L'engin se présentait comme un seul bloc 
compact, entièrement noir, sur lequel cependant, cinq ou six hublots rectangulaires étaient visibles. Sur 
l'extrémité de la partie la plus allongée (voir dessin), il émettait une lueur indéfinissable, jaunâtre et bla¬ 
farde, un peu comme une lumière que l'on voit à travers une vitre opaque, la même luminosité se retrou¬ 
vait sous l'objet et à travers les hublots. La lumière émise sous l'engin partait en faisceau conique du 
centre de la coupole [...] 

Tiré de la revue OURANOS n° 14 (1975). 

À comparer : Masse noire avec faisceaux de Carcès, avec celles de la vague d'OVNI du 05 novembre 
1990 en France : voir croquis du hvre de Franck Marie "OVNI-Contact", page 465 : cas de Vert-le- 
Grand (dépt 91) et Vert-St-Denis (dépt 77). Les simihtudes sont extraordinaires ! 

LES TRIANGLES DE 1976, EN FRANCE 

Voir le hvre " Ils ont rencontré des Extraterrestres ", par René Pacaut, Editions Alain Lefeuvre, 
paru en 1978. 

Pages 137-139. Enquête surplace de René Pacaut. Plusieurs témoins observent un Triangle le 18 

juin 1976, à Pierre-de-Bresse, vallée du Doubs. Il était un peu plus de 23 H. 

Témoignage de Pierre Château, mécanicien dans l'aviation civile à Dijon : " Il m'a sufiS de quel¬ 
ques secondes pour m’assurer qu'il ne pouvait s'agir d'un avion, pour de multiples raisons. Tout 
d'abord, cet engin n'en avait pas la forme et les accessoires lumineux dont ü était muni étaient 
pour le moins bizarres. Dans la pointe du Triangle situé à l'avant, deux lumières blanche et 
orange clignotaient. Sur le côté du Triangle qui constituait l'arrière de cet engin, deux énormes 
phares étaient aUumés. Et ce n'était sûrement pas des phares d'atterrissage puisqu'ils se trou¬ 
vaient à l'arrière. De plus, cette étrange machine ghssait le plus silencieusement du monde, du 
nord au sud. Enfin, eUe allait beaucoup plus lentement que le plus lent de tous les avions. ". 


Puis, citation : " Si lentement, que Pierre Château a le temps d'aller chercher son appareil photo et de 
revenir, pour faire, au jugé, trois chchés et que son fière François peut se munir de ses jumelles. Les ob¬ 
servateurs se les passent à tour de rôle pour mieux suivre l'OVNI. Car c'en était un, affirme Mme Châ¬ 
teau. Les lumières qu'il projetait étaient absolument irréelles et le spectacle était si féérique qu'on ne 
pouvait en détacher nos yeux. 
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Les témoins estiment qu'ils ont pu observer l'engin pendant plus de cinq longues minutes avant qu'il ne 
disparaisse vers le nord, derrière les maisons du bourg. C'est un spectacle que je n'oublierai jamais, ré¬ 
pète Germain Château. Je ne pouvais soupçonner qu'il existe des couleurs aussi belles. 

Par malheur les chchés, pris par son fils dans les pires conditions, n'ont pas permis de conserver 
une image de ce gigantesque Triangle mouvant... ". Fin de citation. 

Le livre " OVNI, la fin du secret ", par Robert Roussel, Editions Belfond, pam en 1978, men¬ 
tionne cette affaire, pages 267-268 : " Une forme Triangulaire " ! 

n est question de 3 observateurs militaires : la sentinelle, le brigadier-chef, et le chef de poste du 
dépôt de munitions du Mussuguet, camp de Carpiagne (CIABC), Marseille. C'était le 04 no¬ 
vembre 1976, vers 21 H 45. 

Une forme Triangulaire, émettant une lumière rouge à l'avant, non clignotante, et une lueur blan¬ 
che intense à l'arrière. Déplacement à petite vitesse. Observé pendant quelques secondes. Il ve¬ 
nait de la direction de Marseille en survolant le camp de Carpiagne... I^is l'appareil a dispam à 
une très grande vitesse dans la direction des monts de La Ciotat. Pas le moindre bmit ! 

Même ouvrage que celui susnommé. 

Pages 121-122. " Un Triangle avec, à chaque angle, une lumière blanche. ". 

Le 26 novembre 1976, à 18 H 05. Près du village de Saint-Nazaire-d'Aude, Aude. Deux té¬ 
moins. Décollage d'un engin de forme triangulaire, portant des phares blancs éblouissants immo¬ 
biles. En s'élevant à la verticale, un bmit de soufflerie. 

Et citation : " Au centre de l'engin, lorsqu'ils le virent s'élever dans les airs, ils remarquèrent 
nettement une lumière rouge comparable à une tuyère. " 

LE TRIANGLE DE BRETTNACH, MOSELLE, FRANCE, 1977 

Ce lundi 8 décembre 1977, vers 17 H 15, M. MERY se dirigeait vers Brettnach (57), en venant de Bou- 
zonville. Avant de pénétrer dans le village de Brettnach, il avait remarqué, loin devant lui deux phares 
jaunes. [...] M. MERY devait constater que les lueurs provenaient d'un objet sombre triangulaire, équila¬ 
téral, et qu'un troisième phare jaune était visible et que l'objet avait en son centre un gros phare rouge 
fixe. M. MERY avait stoppé son véhicule, sans couper le contact, pour sortir et mieux observer l'objet ; 
ce qui lui permit de constater qu'un certain reüef était visible, mais indéfinissable, sous la masse som¬ 
bre, à cause des ombres projetées par les phares jaunes placés à chaque sommet du triangle. Aucun bmit 
n'était perceptible, aucune anomalie d'ordre électrique (phares et moteur du véhicule) ne s'était mani¬ 
festée. L'objet se déplaçait lentement, une des pointes du "triangle" en avant. Puis, à environ 45 - 50° 
d'inclinaison au-dessus du sol, l'objet commençait à disparaître lentement, un peu comme s'il s'enfon¬ 
çait dans du brouillard ; d'abord le phare de tête disparaissait, puis ceux des côtés et ensuite le phare 
rouge [...] 

Enquête pour le CFRU (Cercle Français de Recherches Ufologiques) de Michel Turco. (" Ufologia " n° 
16, ex revue du CFRU). L'auteur de ces ügnes était le responsable de la section CFRU de l'Essonne du¬ 
rant une vingtaine d'années, durant les activités de cet organisme. Dans les années 70, durant la période 
de regroupement de diverses associations Ufologiques sous l'égide du CFRU, feu l'ami Jimmy Guieu 
fut le responsable des enquêtes du CFRU ! 

V 

A comparer : Triangle de Brettnach (3 phares jaunes et un phare rouge central), identique à ceux de la 
1 ère vague belge le soir du 29 novembre 1989, à partir de 17 H 24 ! ! ! La seule différence mineure, c'é¬ 
tait qu'à Brettnach les 3 phares étaient de couleur jaune, alors qu'en Belgique üs étaient de couleur 

blanche. 
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Sans cela, tout y était déjà à Brettnach ! ! ! Autres analogies remarquables : la moseUe n'est pas loin de 
la Belgique. Le Triangle de Brettnach du 08 décembre 1977 a été observé à 17 H 15, et la îèie vague 
belge du 29 novembre 1989 commença à 17 H 24 ! Pratiquement la même heure ! De surcroît, nous 
nous trouvons à peu près durant une même période : le 08 décembre pour Brettnach, et le 29 novembre 
pour la Belgique ! 

Les Triangles de 1976 en France sont également d'apparence... identiques ! 

A noter aussi avec force ces autres ressemblances étonnantes de tous ces Triangles : circulation à basse 
altitude, et à une vitesse lente ! ! ! Et sans bruit ! (Sauf pour le cas de Saint-Nazaire-d'Aude, avec à 
un moment ce bmit de soufflerie). Rappelons que l'avion furtif américain Fl 17A (le premier !), accom¬ 
plit son vol inaugural en... juin 1981(1) !!!... Donc, ce ne pouvait pas être cet avion furtif Fl 17A !!! Ces 
cas anéantissent la légende de l'avion furtif ! ! ! 

LE BOOMERANG DE GRUSON, NORD, FRANCE, 1975 

V 

A comparer : Le boomerang de Gmson (Nord de la France), nuit du 16 août 1975 (2) et la vague de boo¬ 
merangs du 05 février 1992 à Williamsport, comté de Lycoming, dans l'État de Pennsylvanie, USA (3). 
Comparons par ailleurs ce boomerang de Gmson, avec celui d'Arcachon (Gironde), du vendredi 05 août 

1983, à 23 H 40. La ressemblance est étonnante î Le témoin d'Arcachon, Charles C, est dessinateur in¬ 
dustriel. Voir la relation de son observation, revue " Lumières dans la Nuit " n° 241-242, juillet-août 

1984, pages 20 à 25. 

y' 

1 - Voir le hvre de Robert Roussel "OVNI, les vérités cachées de l'enquête officielle". Editions Albin 
Michel. 

2 - Voir le hvre de Robert Roussel "OVNI, la fin du secret". Éditions Behbnd : croquis dans le hors- 
texte photographique et narration du cas pages 54 à 58. 

3 - Voir à ce sujet l'article du docteur Samuel Greco "Vague d'OVNI sur WiUiamsport", pages 116 à 
144. Page 132 : forme boomerang = 78,8 % des observations ! tiré du hvre de Timothy Good "E.T. 
Connection", Éditions Presses de la Cité. 

Nouvel arrêt sur images 

- Masse noire avec faisceaux de Carcès : en 1975 ; 

- Boomerang de Gmson : en 1975 ; 

- Triangles de 1976 en Erance, et celui de 1977 à Brettnach, Erance. 

Ces formes d'OVNI précurseurs, en Erance, allaient s'insérer dans les années 90, dans de grandes va¬ 
gues : celle du 29 novembre 1989 en Belgique pour les Triangles, celle du 05 novembre 1990 en Erance 
pour les Triangles, masses noires avec faisceaux, et boomerangs ! Curieusement, ces 2 vagues sont sur¬ 
venues durant le même mois de NOVEMBRE ! Puis celle du 05 février 1992 aax USA, dans l'État de 
Pennsylvanie, pour les boomerangs. 

Les années 75-76-77 auraient-elles été le point de départ de la mise en place d'une technologie 
nouvelle de la part de certains OVNI ? 

LIBRAIRIE ESOTERIQUE 

LA ROSE ET LE LOTUS 

125 avenue du Colonel Teyssier 81000 ALBI 
Tel: 05 63 38 40 10 Fax: 05 63 47 25 97 

Du mardi au samedi de 10 H à 12 H et de 14 H à 19 H 
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TOP SECRET: Attendons de voir... 


Un grand coup de chapeau au créateur de ce 
nouveau magazine "TOP SECRET" qui vient 
de sortir en kiosque ie 27 février 2002 en 
France. Souhaitons iui un franc succès ! Il 
s'agit là du travail d'un réel passionné I 


TOP SECRET selon son auteur : "Et si notre histoire sur Terre était beaucoup plus an¬ 
cienne que ce que nous enseignent les livres ? Et si nous n'étions pas seuls dans l'uni¬ 
vers ? Et si les progrès de la science étaient bien plus avancés qu'on nous le dit ? Pour¬ 
quoi le monde en serait-il réduit à cette banale réalité quotidienne qu'on nous impose ? Y 
a-t-il un sens à tout cela ? un sens qui nous échappe ? Nous avons tous en nous des 
questions sans réponse... N'y a-t-il plus de place pour « l'extraordinaire » dans notre so¬ 
ciété ? 


En partenariat exceptionnel avec les meilleurs sites internet francophones, le magazine « 
TOP SECRET » soulève quelques-unes des plus grandes énigmes de l'histoire humaine, 
et, comme un grand « X file » du réel, invite ses lecteurs à un cheminement progressif 
vers une autre vision du monde. 

Plus que des réponses définitives, « TOP SECRET » apporte une réflexion originale sur 
notre condition et notre aspiration à vivre dans un monde meilleur, s'aventurant là où se 
rejoignent les frontières de la réalité et de l'imaginaire. 

A travers quatre thèmes fascinants : OVNIS, Théorie FANTASTIQUE, SCIENCE INTERDI¬ 
TES, HISTOIRE Secrète, et un sujet « libre » qui ouvre sur des faits étranges, le magazine 
« TOP SECRET » est un grand puzzle dont les pièces viennent s'imbriquer dans le désor¬ 
dre, et dont personne ne peut deviner à l'avance la représentation finale " 

Roch Sa üauere - Directeur de Top Secrel . Février 2002 

Commentaires de la rédaction: 

C'est avec impatience quej'ai couru chez le marchand de journaux du coin... hélas sans succès. Deux jours 
après sa sortie, ce magazine n'était déjà plus disponible ? Non, le revendeur me précisant qu'il ne l'avait pas en¬ 
core reçu et pour cause, pour la sortie de ce premier numéro, la couverture est bien nationale mais on ne le trouve 
néanmoins pas partout. Sachez donc qu'il existe désormais une liste de tous les kiosquiers qui vendent le maga¬ 
zine en France. Cette liste (fiable à 90% d'après les NMPP) est disponible département par département sur le site 
http:/, topsecret. magazine.free.fr/ 

Le deuxième vendeur de journaux était le bon. Venons-en maintenant au contenu... le magazine de 12 pages seu¬ 
lement ! contient plus de photos couleur certes que d'informations tonitruantes, quelques lignes sur l'asthme 
(page 5), un moteur non polluant (page 6), les anomalies martiennes (page 8), le Sphinx égyptien (page 11), un 
spécial attentat du 11 septembre très succinct (page 13) et une théorie sur le mystère de la Terre jumelle (page 
14). Ce petit fascicule papier reprend en fait les données contenues sur le Cd-Rom quej'ai également pris soin 
d'examiner: quelques vidéos dont certaines sont des canulars avérés, plutôt décevant dans l'ensemble surtout pour 
9,97 euros. Néanmoins, il convient de modérer ces propos quelque peu incisifs car le rédacteur en chef a l'esprit 
ouvert et nous informe que ce produit est avant tout destiné aux novices de la question ufologique. {voir la rubri¬ 
que courrier des lecteurs à ce sujet en page 27) 
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Samedi 9 mars 2002 de 17 h 00 à 18 h 30 

1 Dédicace OVNi 

ALBI(81) 

1’ 

A l'initiative de Jean-Jacques Monéta, libraire à Albi spéciali- 
sé dans Tésotérisme, une dédicace était organisé en fin d'après-midi 
^ le samedi 9 mars, pour faire découvrir mes travaux sur le 5 novem- 
I bre 1990. Le bouche à oreilles, quelques courriers et le tour est joué, 
t un article de presse paru deux jours avant dans La Dépêche du Midi 
r a fait le reste... Au livre vient donc s'ajouter le Cd-Rom, produit 
'■ complémentaire d'une part, mais qui se veut par ailleurs, un outil 
^ indispensable pour le chercheur désireux de compléter ses archives 
.1 par des documents inédits comme les interviews réponses adressées 
'1 à Gildas Bourdais, Jean-Luc Rivéra ou Michel Oranger, la base de 
^1 données de livres et revues sur le thème OVNI, les coupures de 
j presse qui donnent à l'ensemble du produit une touche finale qui le 
jl classe parmi les deux ou trois meilleurs produits existant sur le mar- 
|; ché. Un critique paraîtra d'ailleurs dans VSD Hors-série du mois de 
^juillet 2002 à ce sujet. 

Une trentaine de personnes, dont deux abonnés tamais, sont ainsi venues découvrir en avant- 
première le Cd-Rom OVNIs dans l'Eure que j'ai pris la peine de décortiquer en direct devant une assitance 
très attentive ! Au terme des explications sur le produit et sur mes recherches en général, nous nous som¬ 
mes retrouvés autour d'un repas dans une ambiance sympathique où les sujets dépassaient largement le ca¬ 
dre de l'ufologie. Je peux désonnais affirmer qu'une telle initiative est à renouveler d'autant plus qu'un 
noyau est en train de se constituer autour de ces quelques personnes présentes. Je ne désespère pas dans les 
prochaines semaines pouvoir mettre en place un site internet digne de ce nom qui sera en fait la vitrine du 
bulletin sur le net. Je viens de m’apercevoir également grâce à cette rencontre, que le Tarn dispose de pas¬ 
sionnés qui font un travail au quotidien qu'il convient de fédérer. Je souhaite activement que la structure 

UFOmania puisse parvenir à la mise en place prochaine d'un véritable noyau dur qui fasse avancer nos tra¬ 
vaux de façon significative. L'expérience est sans aucun doute 
concluante, d'autres initiatives de ce type vont donc voir lejour... 
le début d'une belle aventure ! 


Passionné par le phénomène OVNI depuis une dizaine d'années, Didier Gô¬ 
mez vous propose de découvrir le résultat de ses propres recherches et vous livre ses 
conclusions, au risque de vous surprendre. C'est en tant que spécialiste avisé de la I 
question qu'il répond en toute objectivité à l'attente de bien des personnes qui ont eu \ 
la chance d'observer un phénomène insolite durant la soirée du 5 novembre 1990. 
Disposant de données recueillies directement sur le terrain, l'auteur nous expose de 
multiples cas du département de l'Eure, en prenant soin de démasquer les contradic¬ 
tions de la thèse officielle. Un important document d'étude dont chacun doit se faire 
l'écho pour aider à une meüleure compréhension de ces phénomènes toujours non j 
identifiés. 


L'EURE DES OVNIS le livre^ disponible directement chez Vauteur 

au prix de 19,HO euros frais d'envoi compris 

OVNIS DANS L'EURE le CD-ROM^ disponible chez Artcastle Produc¬ 
tions^ Pascal Pautrof 4 rue du Docteur Paquelin, 75020 Paris 
tél: 01 43 61 35 90 artcastle@ifrancexom 


DIDIER GOI.1EZ 


t'Êuef m ovwK 

^ i 

/ 





^ -'^Librairie ésotérique 
^Â^fROSE ET LE LOTUS" 

,l^..a\xnuc Colonel Tcy^sicr • 81000 ALBI 
1^ 05.633840.10 - Fax : 05.634725.97 

- Dédicace OVNI 

, • Didier Gomez présente 

• le résultat 


de ses propres recherches 



Didier Gomez, Gayo, St-Pierre de Conils, 81120 Lombers 
ufomania @ ifra .nce. com 
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Les chirurgiens furtifs, Yann Mège, ie Livre Bieu 
éditeur, 2002 

Nous l'avons évoqué dans les pages consacrées au dossier des mutilations. Il s'agit d'un 
petit livre de 143 pages qui reprend les événements déjà connus survenus de 1973 à 
1980 dans certains états du Sud des Etat-Unis. Rien de bien nouveau donc, pas de cas 
récents bref un livre que tout le monde aurait pu écrire en se documentant un tant soit 
peu sur les mutilations. Ce genre de publication est à déplorer et nuit aux recherches ef¬ 
fectuées par des gens sérieux dont Michel Oranger fait partie. Yaïui Mège ne se contente 
pas de copier/coller ce qui a déjà été écrit maintes fois ailleurs, il en profite pour jeter le 
discrédit sur ces affaires, le sous-titre autopsie d'un mythe américain en dit long... 
Contrairement à ce qui est écrit au dos de la couverture, l'auteur ne livre ici aucun résul¬ 
tat, quant à la longue enquête, plutôt en rire ! 


Sauvages et velus, Jean Roche, éditions Exer¬ 
gue, 2000 

Voici un livre qui, bien que ne faisant pas mention du phénomène OVNI, nous ap¬ 
porte quelques éléments de réponses concernant les apparitions d'êtres non conven¬ 
tionnels. On retrouve notamment aussi curieux que cela puisse paraître certains té¬ 
moignages récents qui ne sont pas sans rappeler nos récits d'antan apparentés aux 
farfadets, au Drac du Languedoc et à certains récits anciens. Un livre très bien écrit 
qui fait l'inventaire des différents types d'êtres sauvages répertoriés par des cher¬ 
cheurs comme Boris Porchnev, Bernard Heuvelmans, Dimitri Bayanov ou Marie- 
Jeanne Koofinann sur le Yéti, Sasquash, Almasty, Barmanou ou Bigfoot. Un docu¬ 
ment indispensable pour le chercheur, à l'esprit très ouvert, qui souhaite étendre ses 
lectures à d'autres domaines liés d'une certaine façon au domaine ufologique. 

Pour plus d'informations sur les recherches de Jean Roche et accessoirement du yéti, veuil¬ 
lez vous rendre sur le site internet: 

http://perso.wanadooJr/daruc/ 





p(iys Carhaci 


Contes, légendes et coutumes en pays de 
Carnac, éditions Ouest-France, France de 
Thiéblemont, 2000 

Voilà encore un ouvrage pas vraiment axé sur l'ufologie. Néanmoins 
comment ne pas faire de rapprochement entre certaines apparitions d'êtres 
fantastiques du début du siècle et certaines rencontres rapprochées mettant 
en scène de soi-disants extraterrestres et que penser de cette anecdote page 
87: « Un soir, trois jeunes du Nignol, de Rosnual et de Kermario reve¬ 
naient de la veillée au village de Kerlann. Arrivés à Pont-Fetan-Levek, ils 
virent quelque chose de blanc tout à côté de la haie. L 'un deux s'en ap¬ 
procha mais avant qu 'ilfût arrivé, cet objet s'éleva dans les airs. » Un 
témoignage panni d'autres qui laisse supposer que le phénomène OVNI 
n'est certes pas récent. A parcourir et à méditer... 
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La Terre est un être vivant, J. E. Lovelock, 
éditions Du Rocher, 

« Cette idée qui semblera évidente pour quiconque ayant gardé le contact avec 
la vie des champs et des bois, est en train de révolutionner notre approche 
scientifique de la vie sur notre planète, de notre vie avec notre planète. » L'au¬ 
teur nous laisse entrevoir l'hypothèse Gaïa, l'hypothèse de la mère nourricière 
dont certains chercheurs en ufologie ont déjà pu s'inspirer pour étayer le début 
de nouveaux travaux. Et si Gaïa était à l'origine même du phénomène OVNI ? 
Un livre qui ne laissera personne indifférent... 


OVNiS 1/2 siècie de recherches, Jacques 
Dumont, éditions Rubis, 2002 

Les exemplaires de son précédent livre (Synthèse OVNI) ayant été écou¬ 
lés en quelques mois, sous le pseudonyme Thomas Jean, Jacques Dumont 
peut être pris au sérieux dans les milieux ufologiques ! Dans se second 
ouvrage, abondamment documenté, on retrouve une mine de renseigne¬ 
ments contrôlés et fiables. Un texte d'une très bonne qualité pour celui qui 
veut se tenir au courant de l'actualité et qui fera bientôt parti des ouvrages 
incontournables. Nous le conseillons vivement. 



La terre est 
un être vivant 

m. 

J. E, Lovelock 

Pmhié 

il faut sauver la terre 



ri1iWMMirrir#ki 


Question ouverte aux 
lecteurs d'UFOmania: 

Cher lecteur, ce petit chapitre va peut- 
être te surprendre, mais ii me sembie fonda- 
mentai d'aborder une question de fond sur ie devenir du builetin. UFOmania est-ii en train de mourir ou bien au 
contraire va-t-il s'épanouir jusqu'à être diffusé un jour en kiosque ? Cette question n'est pas anodine puisqu'eiie 
va me permettre, en tant que responsabie de publication, de cerner les attentes de chacun, et de vérifier par la 
même occasion si ce numéro est vraiment lu avec la même passion que je mets, depuis maintenant neuf ans, à 
le mettre en page. La recrudescence des sites Intemets qui en pius du texte et de l'image bénéficient ii est vrai, 
du son et d'une quantité de documentation accessible très rapidement, peut contraster avec ia conception d'un 
numéro comme Ufomania qui me prend plusieurs semaines. Par aiileurs, les abonnements ne couvrent même 
pas les frais d'impression, le prix des enveloppes, des timbres et ie courrier du secrétariat inhérent au fonctionne¬ 
ment de la structure sans oublier les appels téléphoniques divers...etc... une affaire pas vraiment rentable on le 
sait. Bref, je suis en train de m’interroger sur la nécessité d'un bulletin comme ceiui-ci étant admis que tout ce qui 
y est dit ou presque se trouve sur Internet et qu'il me serait plus facile à tous les niveaux d'intégrer ies quelques 
infos que je glane ici ou ià sur mon site. 

Autre chose, le nombre d'abonnés n'évolue guère depuis maintenant deux ou trois ans ou d'une façon qui 
n'est pas significative. J'ai ia drôle d'impression que ie sujet OVNI n'intéresse pas grand monde et pourtant... une 
revue comme VSD Hors-série tire à 90 000 voire 100 000 exempiaires ce qui est colossai. Je ne comprends donc 
pas pourquoi i'ufoiogie underground n'arrive pas à sortir ia tête de l'eau et vivote bon gré mai gré avec un nombre 
restreint de lecteurs. Il y a là vraiment un grand débat de fond à mener afin d'identifier ie probième mais a-t-on 
vraiment besoin de noircir le tableau ? 

Si vous avez des réponses, ou des questions diverses, écrivez-moi: ufomania@ifrance.com 
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Nous recevons chaque trimestre des dizaines de 
courriers et e-mails. Tous ne sont pas à la gloire du 
bulletin mais d’une manière générale, vous êtes nom¬ 
breux à vous féliciter de notre travail au quotidien. 
Pour commencer faisons une mise au point sur l’en¬ 
voi d’un article par un membre du GERU... 


Reçu le 10 janvier 2002^ un courrier de Mr Delbarre^ mem¬ 
bre du G.E.RXJ (59)^ (reproduit tel quel): 

« Je déplore fortement les alterations subies par mon exposé. Vous 
savez pourtant qu 'un texte doit être scrupuleusement respecté, puis¬ 
que vous même en tant qu 'auteur vous plaignez dans l'article gran- 
ger de ce genre de pratiques-phrases tronquées, termes substitués 
a d'autres, occultations. Mettons cela, a votre déchargé, sur le 
compte de la précipitation, et d'un manque de place. Le texte sur 
travis Walton ayant été substitué aux croquis et au texte afferent, 
pourtant plutôt court ! Je crois plus sage de ne publier encore que 
cela dans le prochain numéro et de laisser tomber le reste. Il va 
falloir que je republie ce texte sur les apparitions et disparitions 
intégralement ailleurs un jour—car le sens en a été modifié dans 
ufomanie. Si je ne suis pas ridiculisé c 'est que j'aurai eu de la 
chance ! Je nepetocpas en vouloir a Mr Gomezpour les alterations 
subies par mon exposé, elles sont dues au manque de place et a un 
surcroît de travail. » 

Reçu début Février 2002 un courrier daté du 611212001 
émanant du G.E.R. U (59) (reproduit tel quel): 

« Nous nous étonnons que l'exposé, rédigé par un de nos membres 
et inséré dans votre revue ait subit tant d'altérations. Ce qui a paru 
n 'est en effet pas conforme à l'original. De plus la partie relative 
aux croquis s'est vue bizarrement occultée. Il n'y avait en outre 
nulle indication d'une suite et la référence à un projet d'ouvrage 
n 'ont même pas été portés. L'original de cet exposé, avait en effet 
été présenté aux membres du G.E.R. U lors de notre avant dernière 
session par Monsieur Delbarre. Nous en avons la copie. Dans l'at¬ 
tente que vous remédiez à ces problèmes ». 

Réponse de La rédaction: Chers messieurs du G.E.R.U, vous 
semblez quelque peu déçus de la façon dont UEOmania et en parti¬ 
culier moi-même traite les différents courriers envoyés par un de 
vos adhérents à la rédaction. Sachez tout d'abord que Mr Delbarre 
m'a fait parvenir différents courriers datés du 18/10/2001, 
29/10/2001, 12/11/2001 avec un texte manuscrit à publier et un 
croquis, puis un autre daté du 15/11/2001 dans lequel il m'indi¬ 
quait les rectificatifs à apporter au document reçu la veille, suivait 
encore un courrier daté du 24/11/2001 dans lequel était joint entre 
autres choses, le nouveau texte définitif à retaper. Pour faire court, 
j'aipassé un temps fou à déchiffrer le texte, le taper et à essayer de 
le retranscrire en des termes censés. Pour des raisons de mise en 
page, J'ai effectivement pris la décision de ne pas intégrer le cro¬ 
quis qui accompagnait ce texte. Je ne vois pas l'utilité de le publier 
aujourd'hui étant donné la très mauvaise qualité du dessin en ques¬ 
tion qui n 'apporterait rien de plus à l'article lui-même. Je m'excuse 
donc pour ces désagréments mais vos courriers m'ont obligé à 
prendre certaines dispositions à propos des futurs articles et m'ont 
fait prendre conscience d'une chose: Je n 'accepte plus désormais 
que les textes envoyés sur disquette '. (voir à ce sujet l'encadré de la 
page 15). Le texte envoyé par Monsieur Delbarre m'a paru suffi¬ 
samment intéressant car il abordait certains aspects souvent mé¬ 
connus à savoir les phénomènes d'apparitions et de disparitions. Je 
suis heureux de constater que ses écrits ont trouvé place dans une 
revue concurrente mais cependant amie... Dans les textes que j'ai 
du rassembler, l'auteur y abordait le problème sous un côté scienti¬ 
fique mais par moments hélas trop techniques peut-être. Par ail¬ 
leurs, ce texte comportait de nombreuses fautes d'orthographes et 
une ponctuation trop approximative pour que je publie le texte tel 
quel. Je me suis donc permis en effet de recoller les morceaux pour 
présenter un texte lisible. Il s'agit sûrement d'un malentendu re¬ 


grettable entre Mr Delbarre et moi-même, plutôt que d'une inten¬ 
tion délibérée de ma part d'altérer l'article original. J'en suis na¬ 
vré mais comprenez néanmoins que certains impératifs concernant 
la mise en page d'UFOmania et le temps nécessaire à sa composi¬ 
tion, l'impression et le traitement des abonnements et tout le reste 
(enquêtes de terrain, recherches aux archives départementales, 
communications dans la presse, sortie d'un Cd-Rom etc...} impli¬ 
quent certaines décisions. Croyez-bien que je déplore cette esca¬ 
lade... Pour finir, m'occuper de l'étude du phénomène OVNI n 'est 
pas mon métier, mais une passion... j'aid' autres activités bien plus 
réjouissantes et une vie de famille comme tout le monde. Il faut 
arriver à jongler avec tout çà et tenir si possible l'engagement qui 
consiste à publier le bulletin 4 fois à l'année. Rien n 'est simple ! 
Mais je tente de fairele maximum avec le minimum de temps et de 
moyens. Merci de votre compréhension. 

Didier Gomez 

Reçu un e-mail du responsable de la revue Top Secrets te 

1er mars 2002 :Sesoére que vous avez pu trouver aujourd'hui le 

fnâgazine Top-secret et que le concept vous a paru intéressant. En 
réalité vous avez dû comprendre que j'étais ouvert à toute proposi¬ 
tion considérant en premier chef ce magazine comme étant celui de 
tous les chercheurs ayant un site sur le web. En effet, en décou¬ 
vrant la masse d'informations de qualité disponible sur internet cette 
idée m'est venue tout naturellement. Comment, avec tant d'informa¬ 
tions, tant de gens en France peuvent-ils rester à ce point dans 
l'ignorance du phénomène ? Or c'est l'ignorance qui est cause de 
tous les préjugés et qui maintient dans l'ignorance. Mon projet était 
donc d'offrir un média supplémentaire à tous les webmasters afin 
de permettre à ceux qui ne bénéficient pas d'une bonne connexion à 
Internet d'accéder tout de même à l'information, et de se rendre di¬ 
rectement sur les site sans avoir à lancer de recherche. Naturelle¬ 
ment, le magazine s'adressant au grand public, il pourra peut-être 
paraître un peu décevant à des passionnés très informés de la ques¬ 
tion. Cependant il faut comprendre que je l'ai voulu conçu comme un 
puzzle ; comme un feuilleton à épisodes. L'histoire évoluant au fur et 
à mesure des connaissances. En résumé, le magazine vise à pren¬ 
dre des gens qui n'y connaissent rien et qui ne se sont d'ailleurs ja¬ 
mais posé de question sur ces sujets, pour leur donner envie d'ap¬ 
prendre, et de se dire, et si c'était possible... Je crois que nous avons 
tous besoin de nous poser cette question. Certains l'ont fait, ceux qui 
ont internet et sont habitués aux sites ufologiques et autres, et d'au¬ 
tres pas encore. Personnellement ce sont les questions qui m'amu¬ 
sent le plus. Je n'ai trouvé aucune réponse, et je n'ai aucune vérité à 
vendre, que du questionnement. C'est donc avec humilité que je me 
suis lancé dans cette aventure. Conscient d'ailleurs des nombreux 
défauts que présentent l'interface du premier numéros. Je sais que le 
cd est par trop austère, mais pour avoir fait beaucoup de produits 
stupides dans ma vie professionnelle, je voulais cette fois privilégier 
le sens et l'information au détriment malheureusement d'un certain 
confort de navigation. Tant pis, le confort viendra progressivement et 
les défauts seront en grande partie résolus dès le numéro 2. 

Sachez d'ailleurs que l'aventure est loin d'être gagnée et si le maga¬ 
zine ne rencontre pas le succès que j'espère, je serais contraint de 
l'arrêter dès le numéro 3. Ainsi je vous le dis sans ambages, toute 
remarque, suggestions, propositions de collaboration seront les bien¬ 
venues dans la mesure où elles s'accordent avec les principes de 
base du magazine dont les mots d'ordre sont ouverture d'esprit et 
tolérance. 

Amicalement, Roch. 


DERNIERE MINUTE: 

J'ai rencontré Roch SaQquerre, le 25/03/2002 à Paris. Une collaboration est 
en projet pour la sortie de TOP Secret n°3 - juillet 2002 (si tout va bien...) 
avec la publication d'un article sur les enlèvements. A suivre... 
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